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Une jeune fille esquima de 
fait sa profession religieuse 


Cette première profession marque une étape impor- 


tante dans l'histoire missionnaire du vicariat de 
de la Baie d'Hudson. 
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Le Vatican exerce une influence 
profonde sur l'Amérique et l'Europe 


Son attitude ferme et précise est une des raisons de 
son prestige indiscutable. 


PARIS Sous le titre ‘Le Vatican, l'Amérique et l'Eu- 
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l'incendie qui ravagea le monastère des Pères Rédemptoristes à 


donne une idée de l'étendue des pertes subies par cette communauté, Un estimé non-officiel fixe à $175,000 


Révélations 
au sujet du 


| 


cardinal Mindszenty 


| VIENNE, Autriche Suivant 
| un journal autrichien, Wiener Ta- 
| geszeitung, deux ‘“procureurs de 
d'Etat hongrois” ont causé avec 
|S. E. le cardinal Joseph Minds- 
zenty, il y a trois semaines, 
Budapest. On sait que le cardinal 
a été condamné à l’emprisonne- 
ypment à vie pour prétendus cri- 
mes de trahison et d'espionnage. 
Le journal ajoute que des Hon- 
grois qui ont fui récemment en 
Autriche ont rapporté que le pré- 
lat catholique avait ‘“’confessé” 


ces crimes contre l'Etat commu- 
niste parce qu'il avait été soumis 
au ‘traitement de l'eau froide”, 


ainsi qu’à des injections spéciales 
connues seulement par les 
tres “CMK”. Le traitement à 
l'eau froide est décrit comme la 
pire torture que les communiste 

aient inventée. Selon 1] même 
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Désappointement dans l'Ouest 
au sujet du paiement final 


Le gouvernement fédéral a proposé un paiement final 
de 8.3 cents le boisseau pour le blé vendu à la 
Crande-Bretagne en vertu d'un contrat de 5 ans. 
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Contrôle des bénéfices envisagé 
sur les nécessités de la vie 


Sans avoir recours à une régie générale des prix, le 


gouvernement exercera un contrôle sur certains 
item. 
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E PATRIOTE 


À la BAIE 


Mobilier 3 pièces en noyer de teinte miel! 


\/ 


son 


style moderne gracieux 


NOUVEAU. Fabrication experte dans tous les détails, 


cuivre frotté. @ Commode double 


Termes aussi bas que 550 comptant, le solde por paiements mensuels, 


Voici une valeur sensationnelle en fait de mobilier de meilleure qualité .. 


ses vastes dimensions et son bois de noyer distingué, teint jaune miel, s 


Bas prix 
“d'achat 
spécial” 


5 $250. 


. désigné exclusivement pour la Baie. Notez 


différent 


tiroirs à assemblage endenté, quides du centre, noignées en 


(miroir en verre laminé à bord biseauté) @ Chiffonnier @ Lit à panneaux, 4' 4 


Meubles, 5e etage, à la Maie, 


Dndsons Dan st 
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? « dr expression de leurs sym 
Décès pathies à l'occasion du deuil qui 
es a frappes 
M. FRANCOIS ANDRE AN 
Mor François-Marie Ar MME ALBERIC GUIGNE C'est vraiment dommage qui 
iré, âgé de 3 1 eigna Mme Albéric Guigné est dé-|tout le monde ne puisse pas as- 
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{Mer Adélard Langevin pepdant | {us par Mmes JP, Esc ravage, | °7Ce. qui DDR ME FU 
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> : gt bebe prove PP 50 sen A M » | soie), celui de Magali; le sextuor 
vencher pendant 14 ans, jardi- |], Mercier et G. Taburet " é de tout 1 H - 
nier et chauffeur de l’Académie Les porteurs étaient MM. Jo- 1: Marthe à l'Eglise Fr 4 tv 
Ste- Mari e, (Winnipeg), per seph, Jean, Gabriel, Pierre et|et je Finale Toute cette musique | 
7 ans, € ] sacristain de | Henri Sourisseau et Henri Musso. | 5. . . : La. 
la Ba - \iface où il Née en France, Mme Hortense | ent de PR or | 
se dévous pendant 23 an Guigné vint au Canada en 1914| manches après les vépres. ÿ 
Il était svr paro al et | pour s'établir au Manitoba E eur perte PA asie 
membre Union Nationale lle laisse dans le deuil son! , + KL cel nev D s L+ hd 4 
Francai n Albéric, un fils. Victor, de | # SPETENvaRt. he Fev 40 1 
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R Hin ( toutes leux de moigné de la sympathie à l’occa- | des choeurs. Mille Denyse Guvot 
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Manit M Guier le …’ùn: Mlle Guyot exige to 
S F g , jours que ses chanteuses fassent 
Ge £ ( t 4 ? e de leur mieux. À l'heure actuel 
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1 M xé Gabriel Poit . choses) fondre les choeurs 
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On ù e { D ha 871 30 entier lorsqu 11 monte sur la pla- 
Nov, 4 < MM és H * du Fover de lalte-forme. Il l'entend tellement 
Sante Mid I » M St-Bonifac Bien- | QU il Roi presque D pr 9 
1 wir : à mom. tre cet \armonie d'ensemble 
 # a + 2 c Se Tue eg aus TRS at chanteurs. Il faut dire aussi 
Har< SJ t € 'Ç ’ A ( nembres dont | 44€ M Maurice Prud'homme, au 
1 cotisation n'a pas été pavée de- | Piano. l'aide énormément en ceci 
S.M \ S .: nême plus ne re-| Puisque sa tâche est celle de 
Apre \b: 24 ps = et n pour remplacer tout un orchestre, et 
tée par Son Exce L b - [qu'il s'en tire merveilleusement. 
y € , net > N € personnes de Et pour terminer, rapporton 
nilace égle a cho i| un seul de ces mots d'esprit q 
temerciements € téressées à continuer | volent et brillent d'un bout à 
, 7 t 1 Fédératio autre de la salle Ste-Cécile pen 
* Hé A ; M dant que les acteurs prennent 
quelque repos 
M. Benoist parlait de l'église 
les Trois Saint où Mireille et 
Vincent se sont donné rendez. 
veus en cas de malheur l'é 
glise des trois saintes, patronnes 
des amoureux: sain Marie-Ma 
ieleine, sainte Marie-Marthe 
|, P sainte "Je ne sais pas 
quoi “Quelle sainte?” a de- 
mandé Denyse Guvot 
Inutile d'en dire plus lor £ 
Grand Carnaval au 
’ p . 
Centre Récréatif 
En raison de-la mauvaise ten 
| pret e, le grand carnaval à 
Centre Récréatif qui devait 
leu mardi de cette sema , 
| mars, a été remis à mardi de la 
| semaine prochaine, 13 mars. Les 
| parents et tous ceux qui s'inté- 
| ressent aux activités de la jeu 
nesce sont cordialement invités à 
| assister à ce carnaval qui com 
| prendra des démonstrations de pa 


tinage de fantaisie par les enfants 


| qui ont suivi des cours cet hiver 
Venez encourager nos nes et 
| les membres de la section fémir 

| ne des Opt us les ausp 
ces de laque ces € fure 
donnés 


ROGER TEILLET 
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E Petites Notes 


Record océanique 


VANCOUVER Piloté par ] 
et Mme Norbert Jutras, de | Capitaine Lewis Ellart, de l'Albe 
sie Albert, Sask., sont venus | ta, l'aéro North-Star “Empress 
passer un mois à Letellier et St-| of Sydney de gnes aériennes 
Boniface, visitant leurs parent iu Pacifique Canadier a ter 
et amis Rom sommes toujour ‘cemment à Vancouvi ne 
heureux de revoir M. Jutras quig )] qui a marqué un noi 
a laissé un souvenir impérissable record pour la traversée d 
à St-Boniface et au bureau de aci € 
La Liberté et le Patriote, Ææ vo e Tokyo à Vancouvt 
pages c , eussi en 16 heures et 34 
La Résurrection du minutes, L'ancien record était de 
1 ires et 36 minutes 
Christ célébrée la —————— 
nuit, cette année Do es 
UE À ure's Radio 
CITE DU VATICAN Cette & Appliencés 
année, le Pape fera revivre une R PP 
tradition vieille de sept cents ans, || Radios - Poëles - Réfrigérateurs 
relative à la célébration de la K eut "a uses PSE 
s£ ren 1, si ous vendons à termes faciles 
be lg er Christ, Pour tout service «“yant rapport 
Dans un décret publié le 2 mars, aux appareils électriques 
Ile Souverain Pontife demande voyez-nous 4'abord 
[aux 400 millions de catholiques 19. syenpe, Tache, Norwoea 
| du monde de célébrer la résur à: chueiri nerve) F N. Roy 
rection du Christ dans la nuit Ventes Service 


allant du samedi saint au diman- | 
che de Pâques. 


C'est à ce moment, en effet 
que l'on célébrait la résurrection MA M 
du Christ, autrefois, depuis la ONU ENTS 
fondation de l'Eglise jusqu'a 
fondation * FUNERAIRES 

Par la suite, pour des raisor 
de convenance, le cérémonie J.-0, BRUNET 
commémorant la résurrection du 
Christ ont toujours eu lieu le 405, rue Bertrand - Tel.,: 201 864 
matin du samedi saint coin rue Youville 

Le Pape demande donc aux c: 
tholiques de faire revivre cette F BF gerant 
ancienne tradition, pour une an « 
née au moins, à titre expérimen Résidence: 151, rue LeVérendrye 
tal. Si tout va bien, il semble | Téléphone: 206 288 
qu'il en sera toujours ainsi à 
l'avenir, 


LUMBER z F1] 
PIN LUN _. JeL CT 


SERVICE PROMPT, SUR ET COURTCIS 
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Tous genres de photographies 


© Albums de photos 

© Croupes de familles 
© Banquets 

@ Evénements sportifs 


Gene Gauthier 


photographe 


489, rue Giroux Téléphone: 202 652 


Ne manquez pas de voir 
LE FILM 


"JOAN OF ARC" 


présente pour la premiere fois 
aux prix ordinaires! 


. 4 dE 


Le plus grand spectacle dramatique 
de Hollywood — En couleurs. 


e 
Sera montré 


Au Théâtre Metropolitan 


du vendredi 9 mars au jeudi 15 mars 
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Du lundi au samedi 


Ecoutez tous les soirs 


Les Nouvelles de 10 heures 


LS 


Présentées 
avec les hommages de 


P. B. REIMER & SONS 


STEINBACH, MAN. 


SON 


ILLACE 


SA 


SECURITE 


; SON 


M. BERGERON 


Le ‘'Bourgeois dntthommet Fi re $to ï1 ‘4 


Le \ardi 13 février, les é 


»Jeves 


*! Le Pneu Numéro À| du Canada 


nt et le révélaient 
siècle, La danse espagnole | 
les spectateurs 

et l'esprit ne 


Jo 


menuet re 


ñ qui Lorsque vous achetez des pneus 
” Firestone, vous achetez ce qu'il 
M y a de meilleur, Ses avantages 


sont nombreux-—mais ils ne coû- 
emar tent pas plus cher, Equipez votre 
w auto aujourd'hui avec le Pneu 
Numéro 1 du Canada. 


GA: E LABOSSIÈRE et FILS 


353, avenue Provencher 


i St-Bonitace 
L Téléphone 203 970 


Paroisse de la 
Ste-Famille 
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La Bible vous parle M 


Quand j'aurais le don de pro- 
phétie que je connaitrais tous 
les mystères et que je possé 
derais toute science, quand mé 
me j'aurais toute la foi jusqu'a 
transporter des montagnes, si 
je n'ai pas la charité, tout cela 
ne me sert de rien 

I Cor. XII, ? 
Texte choisi par la Societe 
catholique de la Bible 


DAOUST ELECTRIC CO. 
J.-C. DAOUST Téléphone 201 447 0.-L. GRIMARD 
202, avenue Provencher, St-Bonitace, Man. 


Ne tordez pas ... 
Venez les voir 
aujourd'hui! 


x 


Bicyclettes C. €. M. 
et Sunshine 


* 


Venez les voir au rayon 
de la quincaillerie de 


LUMBER & 
FUEL CO. LTD. 


Téléphone 204 881 - 2 


DeLEEU 


420, rue des Meurons 


PAGE 51X LA: LIBEREE ET LE PATRIOTA Winnipeg, Mon., le 2 mars 1951 


Quatre generations > Ste-Rose du Lac 
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Le Liberté et le Patriote, 
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On critique les chréticrs dans la 
mesure où ils ne lui ressemblent 
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Pensions de vieillesse 
” En Angleterre 
irs du Trône prononcé à l'occasion de l'ouver- 

+ ! : , P > .) xan cainouques 
ture de ja session manitobaine enonçait les principaux ilem idats artiires Cle 
devant etre traïls à cette session, On y remarque entre au- , générale € Angleterre vingt- 

é = x ont été « { le même 
tres points, celui des pensions de vieillesse L'hon. R. F,. D cit ptait l’ancienne 
x 
McWilliams, CR. lieutenant-gouverneur, signalait l'offre! Ch: 
du gouvernement fédéral de changer la presente legislation ro 
concernant les pensions de vieillesse. Lors de la conférence | ment ! 
fédérale-provinciale du mois de juin 1945 et de celle du mois | ‘€ . ce 
de decembre 1950, le gouvernement fédéral apportait de se- | ;;e du t 
UE 
rieuses propositions en vue de modifier passablement la loi i sun 
” _ AU L re guerre, 
des pensions de vieillesse, Voici ce qu'il proposait en 1945 et | 19 &g ep t été com: 
qu'il a repris en 1950: que le gouvernement fédéral établisse | pléu par CU 
: ' : que que 13 au- 
in plan de pensions nationales de vieillesse entièrement fi-! dt end. 
nancées et administrées par le gouvernement fédéral, et : 1$ ns la seule zone de 
jt j e” : 44 ondre Le reconstruction | 
payées (au taux uniforme de $30.00 par mois), sans considé- | ;:: à 4 200.000 
ration de fortune personnelle, aux hommes et aux femmes J a de PAS 
: ! - : ‘ £ à sac ne initiative catholique 
âgés de plus de 70 ans, résidant au Canada. La seconde pro- q 
position consistait en une assistance féderale-provinciale a! , F V en aide à c« ve 
. 7” " Lu 2e 5 pe ens noirs pratique- 
la vieillesse accordée à l'âge de 65 à 69 ans: “Il est proposé | ;»ent sans abri. le R. P. Michel 
de fournir l'assistance à la vieillesse pour les personnes âgées | Kav rn SJ. « °5 de la pare 
pt M + mA te Se St-Josepn, à Morganza, Ma- 
de 65 à 69 ans, dans les cas de besoin et après étude des con-|,,1,:4 à créé une association. 
ditions locales et de circonstances individuelles, en vertu lie ‘“St-Joseph Welfare Club”, 
" s " is aon es membres s'entraident 
d'accords fédéraux-provinciaux semblables dans leurs gran-|, construire de nouveaux lo- 
des lignes aux accords existants en matière de pensions de | gemer Grâce à la main-d'oeu- 


vieillesse pour les personnes de pius de 70 ans, mais où cer- 


taines modifications seraient apportées pour étendre les con- | c 


ditions d'admissibilité à l'assistance”. La proposition stipule | 
que ce sont les gouvernements provinciaux qui devraient ac- 
corder cette assistance à la vieillesse, et que le gouvernement | 


fédéral devrait assumer 50°; du coût. | 


Système actuel de pensions de vieillesse 

Le système actuel se base sur la loi des pensions de vieil- 
lesse du Canada, adoptée en 1927, établissant pour tout le! 
pays un système de pensions de vieillesse que les provinces 
devraient administrer, le gouvernement fédéral y apportant 
une contribution de 50°, subséquemment augmentée à 
15% du coût net de toutes les pensions versées. Ces pensions 
sont payées à tout Canadien qui a atteint l'âge de 70 ans et 
a résidé au Canada pendant 20 ans, y compris les 3 ans qui 
ont précédé immédiatement la date de sa demande de pen- 
sion, Le gouvernement fédéral contribue à une telle pension | 
une somme maxima de $25.00 par mois; toutefois, certaines | 
provinces ajoutent un surplus à cette allocation. Les gouver- 
nements provinciaux administrent le projet d’après des en- 
tentes distinctes conclues avec le gouvernement fédéral à la 
suite d'une loi provinciale d'autorisation. 


| 
| 
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Inconvénients du systeme actuel | 


Ce systeme comporte toutefois un certain nombre d'in- 
convenients, L'estimation des ressources est generalement 
reconnue comme indésirable, après un certain âge. Le gou-| 
vernement a constaté qu'environ 40° des gens de plus de 
70 ans demandent la pension, qu'ils satisfont aux exigences | 
de l'estimation des ressources; mais les autres s'abstiennent 
de formuler une demande en raison des ennuis que comporte 
cette estimation. 

Ensuite, l'âge minimum de 70 ans, bien qu'ayant son 
utilité comme ligne de démarcation lorsqu'il s'agit du verse-| 
ment de pensions de vieillesse d'application générale, n’en 
est pas moins trop élevé dans nombre de cas où le besoin est 
reel 


Enfin, il est certain que ce montant statutaire que re- 
çoivent les pensionnes est certes trop bas comme minimum | 
national, surtout avec la hausse continuelle du coût de la vie. 
L'Edmonton Journal suggérait tout dernièrement que les 
pensions de vieillesse devraient être liées à l'index de coût 
de la vie. Si celui-ci augmente, la valeur nominale du chèque | 
de pensions de vieillesse devrait augmenter automatique- | 
ment; et Ce système proposé par l'Edmonton 
Journal est toutefois peu pratique, vu la grande fluctuation 
du coût de la vie, Il faudrait une plus grande bureaucratie | 
pour s'occuper de l'administration d'un tel projet. 

Considérant tous ces inconvénients du système actuel 
et l'impossibilité pour les provinces de subvenir aux lourdes 
charges qu'exigerait une amplification du plan actuel, le 
gouvernement fédéral propose des pensions de vieillesse 
nationales, 
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nt d'abonnement à La Liberté et le Patriote sera augmenté 
20 per onnée à $3 00 por année — de $5.00 pour trois ans à 


‘e 
$ pour 2 ans. Le premier changement dans le prix d'abonnement 
| depuis 1918! Cependant, pas n'est besoin que cette augmentation vou 
affecte pour plusieurs années à venir porce que, en tant qu'abonné 
nons l'occosion de payer votre abonnement pour trois 
s à l'ancien torif de $5.00. Ainsi, en ogissant promptement 
un obonnement d'un on gratis 


eu importe que votre abonnement soit déjà payé pour plusieurs | 
n u pour u années d'avance, l'acceptation de cette oftre 
v nnero d O exemplaires de plus de Le Liberté et le 
Patriote. Veuillez ne pas tarder à agir. Cette offre prendra tin le 31 
mors 1951 et apres cette dote, les nouveaux toux de $3.00 por onnée 
| ou de $5.00 pour deux ans seront en vigueur 
. A 
Bulletin de Réabonnement 
ve ez vOUS servir du Dulletin ci-joint si vous désirez renouveler 
votre abonnement ou tarif actuel avant le 31 mars 19° 
Lo Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, Winnipeg, Man. 
+ FA ; 
: J'inclus la somme de dollars en paiement | 


d'un réabonnement & La Liberté et le Patriote aux prix 
indiques ci-dessous : 
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ve A Dange d'adresse de votre } s 
Nom 
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rnie gratuitement par des 
ires en dehors des heures 
travail, et à l'achat de bois de 


construction de seconde main, on 
a pu établir le prix d'une maison 
de 20 pieds sur 30 à moins de 
500 dollars, En une arnée, 14 de 
[ces maisons ont ete construites 
pou familles nécessiteuses 
18e Lt les maisons seront 
construites en ciment et non plus 
en bois. Un paroissien noir a fait 
don au P. Kavanagh d'une bé- 


tonnière et l'association en a ache- 

té une seconde. 
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tre qui les a aidés dans les heures 
difficiles et ils ont compris 
valeur di avail qui leur a per- 
ce bien précieux 
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En Amérique du Sud 


Il y a en Amérique du Sud un 
prêtre catholique pour 6,200 ha- 
bitants. Vingt-cing mille prêtres 
ont la charge de cent cinquante- 
quatre millions d'âmes en vingt- 


| quatre pays différents. 


Ces chiffres font une plus gran- 
de impression lorsqu'on les com- 
pare à ceux du Canada où il y a 
un prêtre pour cinq cents catho- 
liques et à ceux des Etats-Unis, 


| où les prêtres catholiques sont au 


nombre de 42,234 
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En Hollande 


D'après les statistiques, les ca- 
tholiques forment en Hollande la 
plus nombreuse confession chré- 
tienne. Tandis que le sombre des 
catholiques augmente. celui des 
protestants diminue. Sur une po- 
pulation totale de 9,600,000, 38% 
appartiennent à l'Eglise catholi- 
que, 31% à l'Eglise ‘Nederlands 
Hervor'’ 
fession, 937,000 
meerden'’ (cal 
appartiennent 
pes religieux (juifs, etc.) 

En 1930, les catholiques 
maient 364% de la 

sont aujourd'hui 
que les 


“Gerefor- 

et 335,000 
de pcotits grou- 
tte 


sont 
nistes) 


à 


for- 
population, 
de 385% 
adhérents à la 
Nederlands Hervormden” n'é- 
taient plus que de 343% puis 
31%. Les sans-religion ont aug- 
menté de 14% à 17% et leur nom- 


115 


bre s'accroit encore dans les gran- | 


des villes 


Par ailleurs, le catho- 
licisme 


yY progresse constam- 
ment, Depuis 1946, 5,533 person- 
nes ont adhéré à l'Eglise catho- 


lique romaine 


Declin du “Daily Worker” 


L'organe officiel du parti com- 
muniste aux Etats-Unis, le “Daily 
Worker’', annonçait dans un édi- 
torial qu'il se trouvait actuelle- 
ment aux prises avec une dimi- 
nution rapide de ses abonnements. 

Sa circulation nationale hebdo- 
madaire est mainterant de moins 
que 14,000 copies, et l'édition du 


dimanche, le ‘Sunday Worker'”: 

compte moins de 50,000 exem- 
sur ce nombre, 28,000 2- 
n'ont 


t pas encore payé leur 
abonnement qui est expiré de- 
puis plusieurs mois 

LL LL L2 


Vocations chez les marins 
A co s de 


1 


l'année dernière, 
ricains, la plupart 
nt servi dans les forces ar- 
imées pendant la dernière guerre, 
nt deman leur admission dans 


720 marins an 


CA 


ou noviciats d'A- 
méri vocations témoi- 
gnent de la remarquable organi- 
sation de l'apostolat dans la ma:- | 
rine américaine, qui compte 133 
aumôniers catholiques, Elles sont 
due égi nent aux contacts que 
es malelots ont eus, à travers 
leurs voyag avec les mission- | 
naires catholiques 

P. G 


LL. 
_——DONNONS 


DE GRAND COEUR 


À LA 
CROIX-ROUGE 


la | 


. 1:600,000 sont sans con- | 


TT LE PAIR! 


| 
| 


maisons de ferme délabrées, qu'i 


pour s'installer dans des demeures propres et modernes 


struisent eux-mêmes. Le club de 
Md, leur fournit les matériaux de 
se prêtent mutuellement leur aid 


Les Noirs du sud de l'Etat de Maryland, E. 


ls habitaient à titre de locataires, 
u'ils con- 
Bien-être St-Joseph, de Morganza, 
construction. Les membres du club 
e pour bâtir leurs foyers. Coût de 


construction: $500.00. La photo représente la famille Cullins Butler 


ans sa nouvelle demeure, et le R. P, Michael F, Kavanagh, S.J., qui | 


est l'âme du club, Le club St-Joseph a récemment fait l'acquisition 


de 115 acres de terrain qui seront divisées en lots. (NCWC) 


Un dominicain 
s'est fait docker 


par le KR, P. 


(Suite) 

Le bistrot est un véritable cen- 
tre social, il remplace la paroisse 
|pour le spirituel et l'assistance 
sociale pour le temporel. 
boulevard F..., quand le facteur 
| vient il ne sait vraiment distri- 
buer son courrier. Tous les habi- 
tants sont Espagnols, Oranais ou 
Arméniens et ils ont tous le mê- 
me nom. Comment distinguer 
Fernandez de Fernandez, Marti- 
Înez de Martinez, Kajadjian de 
|Kajadjian? Les deux cents fa- 
milles de l'enclos habitent toutes 
|au même numéro 78 qui repré- 
{sente la porte cochère par la- 
| quelle on entre dans le terrain 
vague où ils ont bâti leurs caba- 
nes; les adresses sont donc iden- 
| tiques, et si par malheur le fac- 
teur hurle un nom dans la cour, 
dix intéressés se présentent por- 
teur dudit nom. Désespéré, le 
facteur s'en va alors au bistrot 
qui, lui, connaît bien son monde 
et saura remettre à l'intéressé — 
par quelle divination, on ne sait 
trop — la lettre qui lui était des- 
|tinée: en outre, si l'intéressé ne 
|sait pas répondre, le bistrot fera 
|la réponse, 
| Je fais vraiment partie du quar- 
|tier, et 1 
|vent le matin à 6 ou 7 heures, 
et je ne reviens que tard le soir, 
| puisque je continue à m'occuper 
|en ville de questions économiques 
| et sociales. Mais le fait de cou- 
cher, d'être au sens juridique et 
vrai du terme domicilié dans le 
| quartier, constitue une énorme 
| différence avec ce qui se passe- 
r'ait si je passais toute la journée 
au service du quartier, mais que 
{le soir je m'absente pour aller 
| coucher au couvent. 
Le premier effet et le meilleur 


_ 30,000 milles en avion 


(5,000 milles de plus que le tour | apparut deux ans avant le pre-|On nous sert de grosses grappes | 


de la terre) 


(suite) 


Nous avions hâte d'aller voir 
BETHLEEM, le berceau du Sau- 
veur. Cette ville compte aujour- 
d'hui 12,000 habitants dont 7.000 
catholiques. Elle n'est qu'à cinq 
milles de Jérusalem en ligne di- 
recte, mais à 15 milles par la 
route nationale, 17 Franciscains 
ont la garde des sanctuaires de 
| Bethléem. La belle et haute tour 
|de l'église de la Nativité s'érige 
len gardienne, au-dessus des toits 
et des cheminées de Bethléem 
| La GROTTE même où Jésus 
naquit est entre les mains des 
Arméniens, des Orthodoxes et des 
|catholiques. Au-dessus du lieu 
exact de la naissance de Jésus on 
peut voir une étoile d'argent por- 
tant cette inscription: “HIC DE 
VIRGINE MARIA CHRISTUS 
NATUS EST”, Et au-dessus 
cette étoile il y a 15 lampes de 
sanctuaires: 6 pour les Grecs, 5 
| pour les Arméniens et 4 pour les 
catholiques. 

Nous avons 


visité et vénéré 
l'endroit même de la crèche de 
Jésus. Là nous zvons chanté à 
pleins poumons l'ADESTE FIDE- 
ILES, Cette grotte est éclairée à 
| l'électricité. Nous nous sommes 
faits photographier dans ce lieu 
sacré. 

J'ai eu le bonheur et le privi- 
| lège de célébrer la sainte messe 
a quelques pas de l'endroit où se 
trouvait la crèche de Jésus... 
|aans la grotte de S. Jérôme. Les 
| Grecs et les Arméniens seuls 
possèdent la grotte de la Nati- 
vite .., et ne permettent aux ca- 
tholiques d'y célébrer la sainte 
| messe que le jour de Noël 

ôme vecut 40 ans dans cette grot- 


te de Bethléem. Avec son disci- 
ple S. Eusèbe, il écrivit la Vul- 
gate, qui est une traduction lati- 


: TE AL N La TOMBE DE RACHEL, tem-|cultes, luisants, peuplés: voilà 
La GROTTE de la Nativite est} ” de Jacob. est intéressante à | bien le résultat de la règle maho 
entourée de 12 autres grottes visites El rs ne E Bethléem |métane selon laquelle le fer ne 
chacune contenant un autel dé-| rh s iété des | doit pas toucher celui qui se don- 
dié soit & SS. Innocents, à fa! "© PE À yes Beth em |re à Dieu 
Ste-Famille, S. Jérôme, S. Euse- Ve St : Eait nc A Bethléen | Et cette odeur d'ermite: serait. 
be, 5. Jean-Baptiste, etc |les burettes de l'autel ont la for. | Ce là l'odeur de la sainteté? C'est 
Jé et Jean-Baptiste furent} me de petites théières _ [à vous dégoûter du Paradis. Ces 
seuls à échapper au massacre des Nous avons marché dans le! Moines n'accordent pas d'âme aux 
Saints Innocents amp des Berg s et chanté le, femmes. Et leurs transactions sen 
La Ste-Famille demeura deux | cantique si connu LES ANGES 1t plus le Juif que le disciple 
mois à Bethléem. Saviez-vous que [DANS NOS CAMPAGNES de Mahomet 
les trois Rois Mages quittèrent | Glo oi d'e o o riä (A suivre) 
| leurs pays deux ans avant la nais- Ah! le bon ra de Beïfléem JA MASSICOTTE, pte, 
sance de Jésus? Donc l'étoile leur | J'en ai encore l'eau à la bouche. Hospice Tache, St-Bon. 


Au 78, | 


pourtant j'en pars sou-| 


de | 


S. Jé- | 


M.-R. LOEW 


| de cet habitat nocturne est juste- 
| ment de supprimer toute espece 
| d'hypocrisie. Il y a vraiment par- 
|tage de vie parce que nous su- 
|bissons les mêmes difficultés, les 
| mêmes peines et buvons le même 
| vin souvent dans le même verre, 
| Et c'est cela les problèmes sociaux 
et religieux, non pas de grands 
échafaudages en l'air, mais des 
| séries de questions toutes sim- 
ples qui tournent autour des poux 
et autour d'histoires comme Ça. 


Des filles n'ont pas fait leur 
première communion, elles ne 
| savent pas lire; toute leur vie 


elles seront des prostituées, mais 
pourquoi? Parce qu'elles avaient 
des poux sur la tête. Quand elles 
| étaient gosses! Comme on ne 
| veut pas couper les cheveux à la 
| petite (avoir des poux n'est pas 
{tellement déshonorant mais cou- 
per les cheveux l'est véritable- 
|ment), la petite n'ira pas à l’é- 
cole où l'institutrice ne veut pas 
de poux, et n'ira pas au catéchis- 
|me parce qu'on a honte du curé. 


| Voici des enfants qui toute leur 
| vie seront tarées. Qu'est-ce qu'il 
[faut faire? Mais tout simple- 
ment enlever les poux et remet- 
tre l'enfant doucement dans la 
vie. C'est par là que commence 
le service social et la vie religieu- 
se, Quel progrès déjà le jour où 
la petite s'écriera avec fierté: 
“Maintenant je n'ai plus de poux 
| dans la tête, je n'ai plus que les 
lentes ., .” 

François est un autre voisin, 
il est grand, trop grand, avec des 
bras trop longs, des jambes qui 
n’en finissent plus. 11 est chiffon- 
nier, il partage la chambre de 
Marguerite la chiffonnière qui 
est beaucoup plus âgée que lui, 


OTE 


-U., quittent leurs | 


RESPONSABLES 


de l'esprit chrétien dans le monde 


Le 


vous 


tent 


domaine religieux et moral 


PAGE TRÉIZE 


temps de le rétlenion et des projets 


est pense: c'ent l'heure de l'action. Etes- 


préts? Les tronts opposés, dans le 
se delimi- 
clairement 


toujours plus cent 


l'heure de l'épreuve. — PIE XII 


Si l'on vous demande: ‘Pourquoi vous 
|confesser à un prêtre?"”", voici la réponse . 


Le texte ant répond à la 
question posée par un non-Ca- 
holique au sujet de la confession. 
Nous donnons dessus le témoi- 
gnage de leaders protestants qui | 
reconnaissent l'institution du sa- | 
crement de pénitence par Dieu | 
lui-même, et la vale de con 
fession que Luther même dé- 
clarait être “le seul moyen pour | 
|une conscience troublée re- | 


couvrer la vraie paix”. 


suiv 


de 


Martin Luther — 
“Il n'y a doute que la! 
confession nécessaire et éta-| 
blie par Dieu; mais la confession | 
| auriculaire et secrète. telle qu'elle | 
tse pratique aujourd'hui dans lV'E- | 
|glise, me plait tout particulière- 
ment. Elle n'est pas seulement 
utile, eile est nécessaire, Puisse 
| Dieu ne pas permettre que je 
| désire son abolition! Je me ré- 
|jouis de ce qu'elle existe dans 
| l'Eglise car elle est le seul moyen | 
| pour les consciences troublées de 
recouvrer la paix.” 


| Apud Unleber. | 


aucun 


esi 


| Leibniz — System Theol. p. 135. 

“L'institution de la confession 
sacramentelle est sans contredit 
digne de la sagesse divine e{. de 
toutes les doctrines de la reli-! 
gion, elle est la plus admirable et 
la plus belle. La nécessité de con- 
fesser ses péchés est suffisante 
pour empêcher de iomber dans 
quelque faute relui qui garde en 


mais très consciencieusement, 
chaque soir elle déroule pour lui! 
une paillasse par terre. 

Entre François et moi une ami- 
tié très grande et très riche pour 
chacun se noue, Après plusieurs 
mois-il m'explique qu'il n'a plus 
depuis fort longtemps, de cartes 
d'alimentation ni de cartes d'iden- 
tité: “Ce n'est pas si gênant que 
vous pourriez le croire, mais pour 
le sucre et le café ce n’est pas 
commode”, Et il me demande si 
jie ne puis lui procurer ces papiers. 

Bien sûr il a été au commissaire 
de police plusieurs fois mais on 
l'a toujours fait courir et il n'ose | 
plus insister. 

Le lendemain, je vais à mon 
tour au commissariat, On m'indi- 
que la liste des formalités à faire, 
il y en a au moins pour trois mois. 
Je vais alors au Service central 
de la Statistique Municipale et du 
Ravitaillement. De guichet en 
guichet, j'aboutis au numéro 8 
et prends mon tour dans la queue. 

L'employée est d'une humeur 
massacrante et chaque ménagère 
ou chaque suppliant s'en va l'o- 
reille basse parce qu'il lui manque 
un acte de naissance, un certificat 
ou un quelconque coup de tam- 
pon sur l'un de ses papiers. Je 
me dis: ‘Je suis fichu, aucune 
chance d'aboutir, je n'arriverai ja- 
mais à obtenir quoi que ce soit!”, 

Mais à Marseille, la persévé- 
rance n'est pas la qualité la plus 
profonde, et la mauvaise humeur 
elle-même ne peut pas durer 
langtemps. J'ai la chance de tom- 
ber au moment de la saute d’hu- 
meur et expliquer mon affaire à 
une certaine Mlle Viviane dont le | 
nom est inscrit sur un petit coeur 
qui lui sert de broche. Elle m'in- | 
terroge: 


(A suivre) 


mier Noël. Ils venaient de si loin 
— du fond de l'Arabie et ils eu- 
rent tant de déserts à traverser 
en chameaux. 

| A Bethléem,. ils ont leur église; 
car ce sont des saints, ils mou- 
rurent martyrs de la foi. Dans 


| qui 
|là on baptise encore par immer- 
sion: trois fois, on plonge l’en- 
|fant dans l'eau, en disant: “JE 
ITE BAPTISTE, au nom du Père, 
au nom du Fils, au nom du St- 
Esprit” 

Les Mages restèrent 
maines à Bethléem 
grotte de la Nativité 
puits des Rois Mages 
| posés, ils 
|leurs pays par un autre chemin, 
sans aller voir Hérode à Jéru- 
salem., QUEL LONG VOYAGE! 
| QUELLE FOI! 


deux 
Près de 
on voit 
S'étant 


se- 
la 
le 
re- 


tiles. ET JESUS, le “Pain de Vie” | 


| Le voyage de Marie et de Jo- 
serh, de Nazareth à Bethléem 
(85 milles), fut pénible, aussi, | 
|très pénible même, dans ces che-| 
| mins cahoteux, montagneux .. Et 
{la chaleur et la poussière! 

| BETHLEEM veut dire: “La 
Maison du Pain” parce que les 
alentours étaient jadis tres fer- 


naquit à Bethléem. Belle figure! 
! Beau symbole! 

| Au fond de la grotte de la Na- 
tivité, il y a une deuxième grot- 
te et elle s'appelle “LA GROTTFE 
|DU LAIT”. Sur demande accom- 
| pagnée d'une aumône, les bons 
Pères Franciscains de Bethléem 
|envoient aux jeunes mamans qui 
|n'ont pas assez de lait pour nour- 
| rir leurs bébés, une sorte de pou- 
| dre faite avec de la poussière de 
la roche de cette grotte. Cette 
| poudre doit être avalée. Beau 
|coup de mamans catholiques 
Juives mêmes, ont essayé ce 
mède, et les résultats furent 
nous disent les bons Pères 


re- 


{a- 


leur église, il y a un baptistère| 
date du septième siècle. Et| 


s'en retournèrent dans | 


des | 


| dans des bols remplis d’eau. 

Pour visiter toutes les grottes 
| de la Terre Sainte — et elles sont 
| légions — on nous passe de tout 
petits cierges. AUTREMENT, on 
pirouetierait dans leurs escaliers 
usés. 

Au sud de Bethléem commen- | 
ce un désert qui se termine au 
CAIRE, en Egypte. Il est peuplé 
| par des Bédouins que l'on recon- 
nait aux 4 entailles que les “purs” 
portent sur les joues d'en haut. 
| Ils sont les propriétaires de nom- 
breux troupeaux de chameaux. 
de: chèvres et moutons, etc. Ils 
ont même un monastère que nous 
avons visité. Ils vivent dans les | 
| plus ridicules erreurs. Leur tre- 
ligion est un mélange de catho. 
licisme, de bouddhisme, de ma- 
hométisme, et... de rhumatisme 
aussi je suppose!. 

Il y a parmi ces moines des 
brigands, des voleurs, des filous, 
des hypocrites et des saints. 

A certains jours, ils ont des 
coliques de piété et se prennent 
à marmotter dans leurs longues 
barbes. Ils récitent 60 chapelets | 
mahométans par jour. Ils font| 
2000 génuflexions quotidiennes 
| Ils font, avant chaque prière, des | 
signes de croix, 5 ou 6 fois, et à 
l'envers du nôtre. Ils ont des 
moulins — des machines à prié. | 
res — pour les visiteurs qui n'ont | 
|pas le temps de prier. Et pour | 
25 sous, la machine fonctionne dix 


minutes, etc, Nous leur avons 
donné un dollar à condition de 
| graisser la machine, qui faisait ! 


autant de bruit que la porte du | 
| haut-côté de la maison de Séra-| 
| phin | 

Ces moines portent des souta- 
nes verdies par la misère, jaunies 
le soleil, cirées par la crasse 


rs vêtements sont si usés que 
pièces mémes sont rapleècees 
me semble que je vois en: 


soi e 


au 
nt, s'il 


modestie; 
tombe, 


ue et ceven 
aa la coniession le 


| console et le réintègre 


“Je 


considère un confesseur 
prudent et sage comme un mer 
veilleux instrument de salut pour 
les âmes, comme un instrument | 
de Dieu. Ses conse règlent les 
sentiments, répriment les vices, 


écartent les occasions de péché 
encouragent la restitution des 
biens mal acquis et la réparation 
des préjudices causés au pro- 
chain, éclaircissent les doutes, ré 
confortent dans les afflictions en 
un mot, soulagent et guérissert 
tous les maux de l'âme; et le con- 
fesseur, comme rien autre chose 
au monde, est plus précieux qu'un 
ami fidèle, quand il est lié par ses 
fonctions et capable par sa scien- 
ce de consacrer à son prochain 
tout son dévouement sous le zèle 
d'un secret inviolable."” 


Elbert Hubbard Friendship 


land Death. 


“Le confessionnal semble être 
la réponse à un besoin pressant 
de l'ame humaine.” 


Rév. Dr Kilpatrick 
térien de Toronto. 

“L'Eglise catholique romaine 
réalise à fond la valeur du tra- 
vail spirituel opéré par la confes- 
sion personnelle. C'est la rencon- 
tre de deux âmes — deux âmes 
opposées en la présence de l'es- 
prit de Dieu. C'est une chose sa- 
crée que de prêcher l'Evangile, 
mais de se rapprocher d'une à- 
me réfractaire et endurcie en 
cela se trouve le fardeau, le sou- 
ci perpétuel et le labeur du mi- 
nistère."” 


Rév. Charles M. Sheldon 
teur de In His Steps, 
Kansas, 

“C'est (le confessionnal) un en- 
droit où les gens peuvent étaler 
leurs misères de quelque genre 
ou nature que re soit tem- 
porelles, spirituelles et religeu- 
ses, affaires de famille, ou ques- 
tions purement personnelles — et 
recevoir des avis d'un prêtre, a- 
vis qu'aucun avocat et de très 
rares autres amis pourraient peut- 


au- 


Topeka, 


être donner." 


Dr Borbes 


mémoires rédigés 
en Irlande 


en 1852, 


“Quoi qu'on en dise, le résultat | 


de mes enquêtes révèle que, qu'il 
soit juste ou faux au point de vue 
théologique, l'instrument de Ja 
confession est, parmi les Irlandais 
de la classe pauvre, un préser- 
vatif contre certaines formes 
d'immoralité ... Parmi les objec- 
tions courantes soulevées contre 
la confession en Irlande et ail- 
leurs, on semble revénir toujours 
à l'accusation que Ja confession 
corrompt l'esprit de la femme et 
mêne effectivement à la corrup- 
tion... Mais loin de constater 
cette corruption de la femme ré- 
sultant de la confession, on re- 
marque la singulière pureté de 
la femme de la classe pauvre dé- 
pendant, dans une forte mesure, 
de cette circonstance de la con- 
fession ... 

“En vue de faire enquête, en 
autant que cela me semblait pra- 
tique, sur la vérité de la théorie 
respectant l'influence de la con- 
fession à ce point de vue moral, 
j'ai obtenu, par l'entremise des 
Poor Law Commissioners, un re- 
levé du nombre d'enfant légiti- 
mes et illègitimes des familles des 
travailleurs de quatre provinces 
d'Irlande, à une date particulière 
— soit, le 27 novembre 1852, Il est 
singulier de constater combien 
frappants les chiffres ainsi com- 
pilés répondent en faveur de la 
théorie de la confession: la pro- 


| portion d'enfants illégitimes coïn- 


cidant presque exactement avec 
la proportion relative des deux 
religions dans chaque province, 
— €levée davantage là où l'élé- 
ment protestant prédomine, et 


presby- 


| 
| 
| 


| 


Rev. EF. H., Stevens Bapotist 
n the Sioux City Journal, 
21 fév, 1716 
Mais Dieu a fait t t 
de l'homme et a 
relations d'homme à 
l'être humain a soif p 
de l’abs nn, mé 
prono p l sf 
ce p rc 1pe | 
preuve de piètre & 
C'est ne pas reconr nat 
| re et les lois de l'e es ch 
tiens de la primit 
siècles avant le décret du pré ) 


te de la confes 
choississaient des Ù 
tendre la confession des pénitent 
volontaires 

“Ce serait folie 
minimiser le pouvoir U 
lution parce que certai eccle 
siastiques en ont ab 
a le plus d x q 
ont fait un mauvais usa 
ceux qui ont négligé d'en 
usage?” Les protestants 
retourner en arrière 
premiers principes de la tr 
humaine et d’une saine 


Rév. G. R. 
| Minn., 19 avril 
“Il n'existe auct 
pire que de jeter du 
|une institution telle 


où . re 


prètres pour t 


abusé 


Debauer, 
1914 


asc! 


la 
| fession, laquelle ne nous dit rien, 


que cor 


| mais qui a été une source de ré- 
| confort pour des millions." 
| Christian at Work, éditorial, le 
13 septembre 1892 

“Il est incontestable que la con 
fession, comme moyen de récor 
{fort pour l'âme accablée sous le 
[poids du péché, a de précieux 
avantages. Ce doit être un grand 
soulagement pour l'âme portant 


| le fardeau d'un péché quelconque 
d'être capable de s'approcher du 
confessionnal et là, par une p« 
tite ouverture, de chuchoter à 
l'oreille d'un prêtre fidèle le récit 
de sa faute et lui demander ce 
qu'elle doit faire 

“Il est vrai que, dans le pro 
testantisme, nous ressentons quel 
que réconfort dans l’aveu de se 


| fautes à Dieu. Mais le doute en 
|vahit l'âme et l’on se demande 
|avec angoisse: Que dois-je faire? 
Comment dois-je réparer? C'est 
[le cri de l'âme agonisante, en 
proie au trouble et recherchant 


en vain le soulagement 

“Nous entamons donc le sujet 
pour venir en aide à ceux qui 
seraient intéressés en la matière 
Certains suggéreront: ‘“Accusez 
vos fautes à votre ministre!" — 
très souvent le ministre est le der- 
nier personnage auquel une âme 
confierait son terrible secret, Mais 
la confession dans l'Eglise catholi 
que est étroitement liée au dogme 
de l'absolution et du pardon des 
péchés par le prêtre, C'est pour- 
quoi elle doit être une source fé 
conde de réconfort pour les âmes 
qui, à certaines heures .ployant 
sous le poids de leurs fautes, trou- 
vent dans leur confesseur l'ami 
judicieux capable de les soutenir 
en ces moments critiques de dé 
pression et de conflit spirituels.” 


Cérémonial anglican de la visi- 
| te agx malades, 
“Le malade sera 
faire une confession spéciale 
[ses péchés, si sa conscience est 
troublée par quelque faute, et le 
prêtre lui donnera l'absolutior 
s'il le désire humblement et du 
fond du coeur "etc 


encourage 4« 
de 


The Chicago Tribune, le 13 no 
vembre 1915. 


“Le surintendant des 


écoles 

Ella Flagg Young reçut une let 

tre contenant $1.00 et qui se | 
sait comme suit: 

“Il y a environ 6 ans je volai 

deux paniers de charbon à l'é 


cole située angle Warren avenue 
et rue Wood. Vous trouverez sot 
ce pli $1.00, qui couvre pli 1e 
la valeur de ce que j'ai pris: car 
le prêtre nous dit en confession 


moins nombreuse là où:les pro- | que Dieu ne nous pardonne pas 


nd in sont en plus petit nom- 
re. 


La peur 


si nous ne restituons le 
acquis ou sa 


bien mal 


valeur 


de vivre 


La peur de vivre, c'est précisément de ne mériter 
ni bléme ni louange. C'est le souci constant, unique, 
de sa tranquillité. C'est la fuite des responsabilités, des 
luttes, des risques, de l'effort. C'est d'éviter avec soin 
le danger, la fatigue, l'exaltation, la passion, l'enthou- 
siasme, le sacrifice, toutes actions violentes et qui trou- 
blent et dérangent, C'est de refuser à la vie qui les ré- 
clame sa peine et son coeur, sa sueur et son sang. Enfin, 
c'est de prétendre vivre en limitant la vie, en rognant 
le destin. C'est l'égoïsme passif qui préfère diminuer 
son appétit plutôt que d'accommoder lui-même son 
repas, et se confine dans la mesquinerie d'une existence 
incolore et fade pourvu qu'il soit assuré de n'y rencon- 
trer ni chocs, ni heurts, ni difficultés, ni obstacles, com- 
me un voyageur qui ne consentirait à voyager qu'en 
plaine et sur des roues caoutchoutées, 
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“ pl esthétique que nous 
À sé ire ent tort 
à n ( e hockes 
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airant uver de sa défai 
te ine bonne tisane pour e 
evi er Une longue pratique 
en vue du fe val cependant que 
es autres élèves Le endaient au 
théâtre Par p voir dérouler 
e film hebdomadaire français 


Le festival 


Quel festival? Celui q à sorr 
é dans nt rant d'a chaud, 
e dimanche Les Collégiens 
nt rerr au 4 r s. ]ls en veu- 
ent tout n et ls l'auront 
André LACHANCE 


Philo 1 


On prend la tangente 


l'homme n'a 
dans ce 
uitra-moderne, on 
du raisonnement 
réflexion: l'humanisme 

n'a plus de place 
La passion dans les sciences et 
e cuile quon à voué au progres 


De no o #, pius 


siècle 


besoin de pense 
scientifique et 
ne sait que faire 


et de la 


ont lancé toute une meute de 
cientistes et de savants à la re- 
cherche des lois qui font agir la 
nature, Ce qui ne se rapporte pas 


à ces lois physiques ou qui ne 
sv conforme pas est mis au ran- 
cart et oublié en vitesse; la ma 
tière tangible seule préoccupe nos 
nstants, Cette dévotion outrée 
pour es sciences et le progres, 
sion de tou- 
devient une déi 
fication de la matière 
de l'Ancien Testament 
leurs veaux d'or; c'était de l'ido- 
lâtrie, Nos contemporains ont la 
matière, c'est de l'utilitarisme 
outré 
C'est le siècle de la propagande, 
de l'annonce, du “Prefabricated”, 
Voulez-vous des opinions sur quoi 
que ce soit? Ouvrez vos journaux, 
on vous sert du ‘tout cuit”, avez- 
vous des loisirs? la radio péné- 
trera jusqu'au plus intime de vo- 
tre demeure, le théâtre aussi se 
charge de vous 


1 ju qu'à l'excl 
te autre culture 
Les 


avaient 


désennuyer sans 
effort de votre part. Vous avez 
un achat à yeux 


faire, jet 
1 


ez les 
les enseigr L 


Icoiores qui 


1 
mu 


pavoisent ies rues vous dic- 
teront ce que vous avez à faire 
Cette tempête, Cette tempête de 
publicité et d'annonces @ui dé 
ferle sur nos têtes s'étend à tout 
R en ne L issez eleve a ez al e 
pour en être immunisé, pas mie 

ne la raort es entrepreneurs 
meme ont eurs slogans’ 

A d nt un pareil état de 
choses | ne faut pas trop s'é 
tonner qu'il y ait des gens pour 
dénigre une culture classique 


A quoi sert, dit-on, de dé velopper 
toutes nos facultés quand une 
alité suffit pour ga- 


petite spé 


gner sa Vit 


C'est qu'on a perdu de vue les Paul BEAULIEU, 
notions essentielles et les raison Philo 11 
ie notre existence. L'homme dif une 
fère de l'animal par la raison Au fil de la plume 
chez lui, c'est elle qui prime et 
| n'est vraiment homme qu'en | A la dernière réunion du Coin, 
autant qu'il s'en sert. Aussi, quand | il avait été décidé que je devais 
on veut réduire son importance et |écrire un article assez long afin 
a réléguer à irrière-plan, on |qu'il ne soit pas publié dâns le 
net traineau devant le cheval, ! Coin! Coin! Et assez court afin 
Laissons donc tranquilles ces | qu'il soit lu: et, chose inconceva 
gens q mettent tout avant | ble, on souhaitait un article 
à partie, q développent leurs | téressant 
facultés en général S'ils ont Mais, ce n'est pas à la diffi- 
s dideéal et d'envergure, ad- | culté la plus redoutable! Le cau 
Û farce au lieu de dé-|chemar du rédacteur est la re- 
[ tion Des robots |cherche d'un sujet sceptible | 
€ | t 1 itomates, | d’intéresse e lecteur et le lec- 
ous en 4 s toujours asser teur est interesse en autant quon 
Guy LABOSSIERE, |2e l'ennule pes trop longtemps 
Philo 11 Mais enfin de quel sujet vous 
Se parler 
L'alcoolisme (Si mr style est saccade, C£ 
parce que je rédige mon art 
Depuis l'expérience du patriar- |4l0rs que Jean-Marie, le Mi 


che Noé, personne n'a 
n doute 


imaäls nus 


! 4 ft 
les effets de l'alcoo!i sur 


isme. Mais ce n'est que 
1e nos temps modernes, grà- 
+ la biologie et à la chimie, 
que no pouvons expliquer son 
action néfaste sur le corps hu- 
main. L'alcool, contrairement aux 
aliments que nous absorbons, n'A 
pas besoin d'être géré. [1 passe 
ionc directement dans le sang 


po s endre 


cellules ou 

se décompose en produits émi- 
nemment toxiques. Les tissus du 
corps entier deviennent done plus 
où moins empoisonnés selon l'u- 
sage plus ou grand que 
résulte une 
cérébraux 


aux 


moins 
nous en faisons. Il en 
congestion des tiss 
de sorte que les cellules nerveu- 
ses ne pouvant plus fonctionner 
convenablement la personne tom- 
be dans un état d'ivresse qui se 
manifeste par langage incohé- 
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6 t nge r pp que 
er 1 2r r 
attaqué. La aiblit € 
gence € 
‘ ent et € 
pre ns Jues ei ent 
Conna Eu effet 
ques et pl giques de 
où organisme, f pt 
ans diff 1: de } 
ing quel «p t 
for L'ak f 
pre Êêre np à ca e € 
ma eures Q ire f 
| tp 1divi ais a 
pou a famille et la e. I 
convient donc de exp bier 
t emer 
Tout d'abord tinguor er 
ce que nous endons par l'a 
coolisme L'alcoolisme est ine 
condition acquise pa sage ha 
bituel de l'alcool. Cel donc a 
16 ment prend l'hat de 
boire et expose à deveni a 
coolique se rend coupable dune 
| faute grave 1: dérogeant à st 
devoirs env lui-même, la f 
| mille et la sociét 
En effet, celui qui est time 
de l'alcool détruit lentement le 
tissus de son corps et abrège air 
s jou ce qui est moralement 
| défendu en vertu du souverain 
| domaine de Dieu sur la vie. L'al- 
|coolisme constitue donc en que 
Ique sorte n suicide ndirect 
|L'alcoolique n'a plus cette viri 


dénote un homme de 
Il est incapable de no 
aspirations Chez 1! Il 
sens ont pris em 
Néfaste inver n des 
[tés humaines dont il ne 
ressentir les cor 
L'homme ne 


(lité qui 
caractère 


bies 


{son 


facu 


pas à 


équences 


NUMERO 19 | E 


tardera 


es Mienfaits d'une vie exempla 
e, les leçons tirées d'une 

chée: il reste le souvenir un 
rom pierre! (Cesse 


tre prêtre un 
lez je partirai 
à peu près 
utres années 


pour le 


Toute 
airs. T'as ben choisi. Tu m'fais 
saprement honneur. C'est pas moé 
m'oppos à ça, ben 


te conter ça à ta mère; j'sais 


n 


sûr. 


Pardon 
1 st vrai! excusez 
” Je donc en rappelant 
à Je Hébert qu'on ne 
amais s'amuser avec les clo- 
ct q plafond de 
( est, (“tram 
Regina PRESCOTT 
Pr 1 
"NT 
Le fils unique 
Un ÿ fermier était seul 
à travailler attentivement dans 
. | entdendit sou- 
T C incés avec ajle- 
g! 
Bor papa’ : 
Anré être dres e t ps € 
1rde nte » 1 i 
éctia à t d'une x plei- 
f } cetde 1tentement: 
Ah ben, D u ice que 
Jacquot! donc tu 
ds ae nme un homme à 
T'arrive | Collège 
u heveux su’ la soupe. 
C'est pas pour te faire des remon- 
tranct que je dis ça, hein; ça 
| en al commencer des 
vacar pas vrai? Alor com- 
e ça t i Jac- 
c  E ances 
t longues que ! 
ic a 
n, papa, je ne pense pas 
1? Pour quelle raison? 
- } voyez-vous, avant mes 
examens, j'ai fait mA retraite; et 
| puis franchement, j'ai décidé d'é- 


jour; alors, si vous | 
! semi-|au propriétaire pour 
en même temps | perte de son couvre-chef, rendu 


! 


pas c'au'a va en dire, elle: mais 
l'en tout « j vas finir c't'ouvrage- 
| cite pis j' vas aller vous rejoin- | 
| are 
| Très bien, papa 
Jacquot se dirigea donc à rands 
s vers la maison. Comme il ou- 
ait la porte, la mère l'aperçut 


sauta au cou 


Tiens, bonjour mon cher 


revenir, Je t'as 


ire sera pas fâché de t'avoir pour 


phie, de ne point diffuser dans 
{le “Coin” l'imagination fertile de 
Jeurs professeurs dans le choix 
de tests (lire: tortures). La plu 


Quelle joie de te voir | baremment, n'ont pas encore son- 
sure que ton pére | gé à adopter l'usage de la 


| 
| 


| 


trouble pas impu: i | À de 
ment l'ordre établi par le Créa- | : 4! ..° 1 , TE Fee LA 
|teur, Combien de belles intelli-|,,— ul: #€ !Ul al "1 gr “ te ù 
gences ont sacrifié pour l'alcool {1 2Vant dentrer avais eu 
Îles carrières les plus honorables | content SA : 
A une vie profitable ils ont sub- Et À ar s, toi, + ae Cned 
stitué une vie de débauche. Mais |davoir fini tes md VU vas! 
ils auront à rendre compte un |£être tranquille à présen au 
|jour du rôle qu'ils auraient dû Ah oui, maman, je suis con- 
| remplir tent d'avoir fini mon cours clas- | 
Le poison de i'alcool est non |Sique; Mais Jen recommence un 
1 : autre | 
seulement préjudiciable à l'indi- | aue. |: 
vidu, il sème aussi la ruine dans Un autre? Qu'est-ce que tu | 
9 4 om 1 » 49 
la famille et dans la race. Tous | YEUX Q re, Jac quot: 
| d'un commun accord nous témoi - J'ai l'intention, FNSTTER, 
gnons de la sympathie po , d'entrer au séminaire, au mois de 
| famille dont le chef est victime | Septembre 3 F 
Îde l'alcoolisme Non 1lement Toi, Jacquot, faire un pré- 
il en résulte de grave nconvé- | tre? Mais à qu'est-ce que tu pen- 
mients pour ceux qui doivent vi s? Tu es notre unique enfant 
| vré avec lui, mais il est presque | Qui est-ce qui continuerait la fa- 
certain qu'il entrainera dans la | Mille: et qui est-ce qui prendrait 
pauvreté sa femme et ses enfants. | Soin de ton père et de ‘moi, plus 
Îl s'ensuit encore de plus graves | tard? Allons, pas de folie; tâche 


conséquences. La progéniture d'un 

|alcoolique, à part d'hériter du 
défaut du père, est très souvent 
| malsaine. Il est scientifiquement 
|établi que cinquante pour-cent 
| des enfants épileptiques et idiots 
naissent de parents alcooliques 


Comme nous l'avons vu Dieu 
punit même dans les enfants ce 
vice si détestable des parents. Il 


importe plus que jamais dans ces 
années d'abondance de se mettre 
en garde contre l'intempérance, 
car Dieu qui frappe les familles, 
frappe aussi les nations. Si nous 
| cherchons les causes de la gran- 
deur d'un peuple, nous trouverons 


presque toujours en première li- 
gne la sobriété, et parn cau- 
es de sa ruine, l'intempérance 
et la débauche. Rappelons-no 


la grandeur et la 
l'Empire Romain 

Ces quelques suites 
l'alcool devraient donc nous por 
ter à la réflexion. L'aspect moral 
d'un tei fléau n'est que trop évi- 
dent et l'alcoolisme est condamné 
non seulement par l'Eglise, mais 
aussi par les médecins et tous 
les gens de bonne foi 


décadence de 


funest de 


beau de l'est, tente, malgré les 
applaudissements frénétiques de 
quelques farceurs fanatiques, de 
prononcer son discours. Tiens, 
c'est le tour d'Eugène Hébert à 
venir parodier un discours d'un 
|maître!) 

| Si j'étais un humoriste, je vous 
parlerais du rôle de la femme 
dans l'arène 
d'augmenter le nombre des tri- 
[b nes libres. D'ailleurs la cen- 
|sure du Coin me gênerait quel 
| 
| 


1e peu. Notre modérateur est de 
X qui disent avec Veuillot 
trop large liberté d'écrire 
est fatale au pays, destructi ] 
} 
) 


orare,. corruptrice aes 
moeurs et du bon sens 
se change en oppression 
| ble pour le plus grand 
de ses citoyens 
A propos de censurt Û Mi 
rais 
Vous n'auriez pas lu ce p 


| graphe! 

| En parlant de censure, cela me 
| fait penser (cela arrive parf 
dans la vie d'un homme) à 
Gide qui n'a pas souffert les 
seaux de la censure. Le bon vieux 
vous le savez, est mort derniè- 
rement. Je po 
tiquer 


vais peut-êt 


ses oeuvres puisque e me 
les ai pas lues, mais oraison 
funèbre serait plus int. Di- 
sons seulement, que tout pa 


Liri-bas, tout meurt. Il ne reste que 


poutique au sque | 


| de changer d'idée, hein! 
| … Voyons, maman, vous savez 
{bien que le bon Dieu prend tou- 
jours soin des parents qui lui 
donnent des prêtres pour con- 
| vertir les âmes 
Non, non, Jacquot, c'est inu- 
tile: n'essaie pas de me gagner. 
Je ne consentirai jamais à cela... 
Ton père et moi, nous nous som- 
| mes privés, 


sacrifiés pour te don- | 


| 
| 


Î 


ner de l'instruction: et c'est en| 
nous quittant que tu veux nous 
récompenser? ,., Avoir su, va.,..! 


Jacquot avait le coeur broyé 
Il s'attendait à quelques difficul- 
tés, mais pas à une telle opposi- 
tion. Il essaya de cacher sa 
en changeant le sujet de conver- 
sation, Il s'informa de ses parents, 
des activités du vil- 

journee passa tant 


ae ses an 
lag et La 
bien que mal 


Le lendemain, comme les au- 


| 
| 


peine | 


| 


tres jours suivants, il se leva pour | 
aider son père dans les divers 
| travaux de la ferme. Il n'était pas | 


difficile à la mère de constater 
que son grand garçon n'était plus 
le même. Elle le prenait conti- 
nuellement à jongler. 

tête dans ses deux 


mains. Au 


{ 


1 mais 


elle ne voulait pas dé- 
mordre de ses idées, À son mari 
aui, un jour avait essayé de la 
raisonner et de vrendre la dé- 


fond, elle aussi était peinée de ce- | 


| 


l'air triste, | 


fense de Jacquot, n'était-elle pas | 


| allée jusqu’à dire: “Ah, vous au- 
tres, les hommes, vous êtes tous 
| parei toujours égoiïstes. Vous 
ne pensez qu'à vous autres. Na- 
t el ent, moi, je ne suis rien 
qu'une femme, je n'ai pas le droit 
de penser à moi! Mais, j'aurais 
fin, he i Jacquot partait 
l toi, t P subitement? 
Qu'est que je deviendrais?” 
Dé ément | ny avait rien 
à faire Pourtant, une semaine 
avant la date d'entrée du sémi- 
naire, Jacquot se résolut à tenter 
de nouveau sa chance. Hélas, tou- 
ours 1 même réponse: ‘Non, 
|non, et non! Je te l'ai dit sou- 


Jacquot; tu n'as pas le droit 
grat et de laisser 


ous quittant 


nous 


ait à jamais anéanti dans 
coeur de Jacquot 
\{ cela que deux semai- 
nes aprés, on pouvait le 
l'Université en train d'étudier la 
médecine. Il promettait beaucoup 


rs, tout espoir de devenir | 


voir à | 


| 


| 
1 


pour l'averir, puisqu'il faisait des 
progrès à v d'oeil. Mais, quel- 
ques mois plus tard, il tomba ma- 
lade et mourut. Le coup fut ter- 
rible pour les parents, mais ils 
ont compris la leçon. Quand on | 


Dieu un fils 


bien le 


refuse à 
peut ‘ort 


unique, il 
prendre 


iui- 


Lucien LARAMEE, 


Méthode 
CARE 


COIN! COIN! 


Place vucante 


| 


L'apogée d'un empire est le 
gne de sa décadence. Récem- | 
! cé chauffeur de 
tax |: à £ )UrS Gans les 
Ch s de à Rivière aux Vo- 


d'ici la fon- 


mandat 


| 


glace un chauffeur expé 

€ > po effectuer, le soir, le 
trajet de la e Traverse au Col- 
lege clebre chauffeur reçut 
à i position. Il ne conduit | 
L automobile, r Dicyciette, 
p n mplement un simple 
vre, 


| 


LA LIBERTE 
Oraison funebre 


On apprend que le Père Guy 


lorsqu'il parle d'oraisons fune-| 
bres, parle en connaissance de 
cause. Îl a eu l'occasion d'en pro- | 
noncer quelques-unes aux Etats- | 
Unis. Seulement aux Etats, il par- 
lait en son nom et en Philosophie ! 


au nom de Bossuet 


Majeur 


Lundi, 26 février, £& 


rande 


2 com- 
motion et branle-bas en récréa- 
tion. Que se passe-t-il? C'est no- 


tre Poulain qui caracolait et gam- 
badait dans un élan suprême. Les 
temps étant révolus, Poulain de- 
venait majeur. Une dernière rua- 
de, dix victimes de plus, et Po 


lain devenait officiellement et | 
pour toujours cheval 
Ponctualite 


4" 


Le samedi 17 février, en l'hon- 
r de la fête des RR. PP. Oblats, 
avait congé de classe au Col- 


lège. Or le matin même du con- 
gé, à 8 h. 45 h. précises (force 


de l'habitude), MM. Turenne et 
Préfontaine, philosophes exter- 
nes, arrivaient à l'Alma Mater, 
livres sous le bras. Pour une fois, ! 
ils arrivaient en temps et le pro- 
fesseur n'y était pas 


Oxydation à l'air libre 


Le point d'nterrogation s'est 
llongé de façon alarmante 
jours derniers sur le front de 


Jean-Marie. On affirme l'avoir 


vu à maintes reprises chercher | 
par toute la maison ce qui de- 
meure introuvable, son chapeau. 


J1 en est plongé dans une grande 
angoisse. Nous nous joignons tous 
déplorer la 


si célèbre par la protection de 


mes félicitations, mon | son crâne contre l'air frais du| 


Manitoba. Au moment d'aller sous 


presse, nous assurons à nos lec- 
teurs que le chef lui-même n'a! 
pas encore souffert 


Un peu de discrétion, s.v.p. 


On demanderait 
phes, et à ceux qui les accompa- 
gnent dans les classes de Philoso- 


part des autres professeurs, ap- 


£ guil 
lotine 


ces } 


aux Philoso- | 


ER ES PARTRIOCTE 


Winnipeg, Mon 


nt |] 
(] 
M 
un 


U 
qu 


LA SOURIS 
MIQUETTE 


par 


Walt Disney 


Walt Disney 
présente 


L'ONCLE 
REMUS 


et ses 


Inise 
se montrer 
— 


me og 


‘ contes de 


JEAN 
LAPIN 


Si Frère Ours sent cette mé- 
NM ne tarders pas à 


Ce 
pensais ! 


Quelqu'un 
doit prendre 


ce type : 
a 
|, RECHERCHE 


| | À V6; 


Pour vol 
de meinsse. 


mieux que je le 


Les sauts en skis, naturelle- 
ment ! J'ai une nouvelle théorie - 
pour gagner, 


Tu vas 
chausser 
des skis ? 


FE 


Miquette ! 


Aujourd'hnt 
SAUTS EN SKIis 


d'accepte Vais ntien- 
pour dix tion que re 
dollars ! bundit ne t'ait 


Si on combat le feu avee 
du feu... le mélnsse de- 
vrait donner de bons ré- 


et je vais bientôt la rejoindre, 


j'aime 
insse : 
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“Comme vous avez bien fait de venir | 
à ce procès! C'est dans vos yeux que j'ai! 
trouvé le réconfort qu'il me fallait J 
senti passer la douceur d'une prière, 

Îls sont revenus vers la table ' 

Jean Sellier s'approche, menperns | 
le garçon mal peigné de tout à l'heure. | 
en short et en pull-over, est devenu un 
impeccable officier qui s'assied en bou- | 
lonnant ses gants : 

… Une tuile, mon vieux. Varet à cassé 
du bois... et c'est moi qui décolle à sa 
place. Tu peux prendre le canoë pour ! 
rentrer à Arcachon 

— Merci, je vais m'ernbarquer dans un 
instant p | 

… Rien ne te presse. Je te laisse Malène. | 
11 se reprend en riant: 

J'oublieis que tu es en fuite devant | 
toutes les jeunes filles de la terre { 

Sellier, tu es idiot! 

Marie-Hélène sourit, amusée: 

. Ainsi, vous n'aimez pas les jeunes 
filles? | 
Cela dépend desquelles! Mais, regar- | 
de Sellier, dans queile position tu me mets. | 

Jean Sellier s'est levé et fait ses à:-| 
dieux, il se tourne vers sa belle-soeur et | 
lui sourit: | 

- Ne vous fiez pas à lui, Malène, sous | 

es airs de faux sauvage, c'est le plus 
courtois des hommes bien élevés. 

Quelques instants plus tard. juste le 
temps d'être correcte, Ivan Barnine prend | 
congé, et les deux jeunes femmes le re- 
cunduisent jusqu'à la barrière 

Un peu longuement, il serre la main de 
la jeune fille: 

… Mademoiselle, dit-il, je voudrais que 
vous pUISSIeZz aimer les hommes de mon 
pays, comme vous en aimez Îles fleurs. | 


CHAPITRE 111 | 


Le fantôme du bonheur 


Trois mois ont passé, Marie-Hélène | 
vient d'épouser Ivan. : 

La charmante fille au sourçre discret 
est devenue la compagne de 1 somme le 
plus à la mode de Paris. 

Elle a vécu un rêve merveilleux, comme 
une traînée d'or ; 

Transplantée en deux mois, du foyer 
tiède de sa soeur dans un tourbillon bril- 
lant, elle se laisse entraîner, par la mère 
de son mari, dans la vie mondaine, qui a 
toujours été celle du jeune homme. Cer- 
tes, là n'est pas le climat de cette âme ré- 
servée, mais. dans tout cela, pour elle, 
il n'y à qu'un nom, qu'un visage: “Ivan”. 

La situation d'Ivan, qu'il faut soutenir. 

Retrouver Ivan dans une exposition. 

Entendre parler d'Ivan dans un salon. 

Car son mari, pour elle, passe toujours 
comme un météore: les usines, les mar- 
chés, les voyages d'affaires entre deux 
avions, les réunions mondaines où l'on 
rencontre des ministres, les courses à 
Monthéry où il faut souterir le renom de 
la marque, quitte ‘à risquer sa peau”. tout 
cela dispute à la jeune femme les pen- 
sées, les moindres instants d'Ivan Barni- 
ne-Latour. Tout cela pourtant est néces- 
saire, Malène le comprend bien. 

Elle a beaucoup de chance, il faut le 
savoir: elle a un mari de roman, toujours 

révenant quand il est là; un mari qui 
Fniare de choses d'art, d'objets précieux, 
d'attentions délicates. Et, par-dessus tout, 
elle a épousé l'homme qu'elle aime. 

Marie-Hélène a beaucoup de chance, 

LA En] +5 


— Allô... oui, mère, c'est moi. Mais 
non, je suis si contente de vous entendre. 
Je vous embrasse. 


— Merci mille fois. Mais, dites, est-ce 
indispensable, cette soirée? 

— Oh! non, cela ne m'ennuie pas, bien 
sûr, pourvu que je sois avec Ivan, je suis 
toujours heureuse, vous savez bien! Mais 
c'est lui... 

— Non, non, ‘il n'est pas ‘malade, ras- 
surez-vous, Seulement, un peu fatigué, 
quelquefois. 


— Pourquoi? Il n'a pas besoin de mé- 
decin, Mais j'avais pensé qu'un peu de 
repos, une soirée de calme de temps en 
temps lui feraient du bien. 

…— Bien sûr, ce sera pour un autre jour. 

Puisque c'est utile et puisque cela vous 
faii plaisir, la cause est entendue, nous 
irons, 

- Oui, je mettrai ma robe de dentelle 
noire. Elle vous plait? J'en suis ravie! En 
habit, n'est-ce pas? 

- Convenu, au revoir, mère, à ce soir. 

Mme Ivan Barnine raccroche le récep- 
teur avec un soupir. 

Et voilà! une soirée d'intimité avec Ivan, 
c'est un rêve auquel il ne faut plus pen- 
ser... ce sera encore pour une autre fois. 

Malène passe dans sa chambre, elle ôte 
le tailleur bleu garni d'astrakan, chef- 
d'oeuvre du bon goût parisien. 

A son coup de sonnette, une femme de 
chambre apparait: 

— Téléphonez, je vous prie, chez Jean- 
ne et Juliette, que je n'irai pas à mon es- 
sayage, à cinq heures. Et puis vous arré- 
terez les radiateurs et vous allumerez un 
feu de bois dans le cabinet de Monsieur. 
Ce soir je ne recevrai pas. 

- Bien, madame, 

Marie-Hélène a trouvé le moyen d'être 
seule avec Ivan, Elle va s'enfermer dans 
son bureau avec un ouvrage ou avec un 
livre, et elle essaiera de faire un tri par- 
mi ses souvenirs dorés et de retrouver, 
pour en être heureuse, les quelques heures 
de vraie joie, goûtées à deux. | 

Rapidement, elle enfile une simple robe, 
une de ses robes d'autrefois, qui la ren- 
Jent à son passé et qu'il ne voit jamais 

Assise par terre, un carré de filet ancien 
entre les mains, devant le feu de bois 
qui chauffe l'âme, Marie-Hélène Barnine- 
Latour songe au bonheur. 

Pourquoi la pensée des Sellier, à table, 
l'un en face de l'autre, avec leur petite 
Françoise entre eux deux, fait-elle mon- 
ter aux yeux de la jeune femme une me- 
nace de larmes? 

Elle ne regrette rien, bien sûr! Y avait- 
il une vie avant qu'Ivan ne fût venu? 
Y aurait-il une vie possible s'il n'était 
päs tout à fait lui? 

Alors? Rien à faire, 

. Pour elle, certes, tout cela est sans in- 
térêt: elle a bien plus soif de donner du 
bonheur que d'être heureuse... et puis- 
que c'est leur vie actuelle qu'il a choisie! 

Elle évoque le visage de son mari aux 
Assises, la première fois que leurs re- | 
gards se sont croisés. | 

C'est une pensée qui lui fait mal: der- | 
rière le masque de ce jour-là Te 


l'Ivan secret, celui d'un autre pays, d'une 

autre race... Un homme déchiré, à l'in- 

timité duquel Malène n'a pas droit, un 

homme que son mari refuse d'être et au- 

quel il est interdit de parler... Un Ivan 

un qui aurait besoin d'elle... 
de 


Mais cette image-là s'efface devant les | 
autres, comme les brumes du matin à 
l'heure du soleil. 

Alors commence le rêve. 

Marie-Hélène n'oubliera jamais l'étang | 
de Biscarosse au soleil couchant Elle | 
«Vait accompagné Margot, un jour où! 
Jean prenait livraison d'un hydravion | 
pour la Marine et Malène contemplait | 
tranquillement, appuyée au tronc d'un 
pin, à l'écart, la chute du jour dans les 
roseaux, 

C'avait été comme un trait d'argent au 


il 


LA LIBERTS.ET LE PATRIOTE 


Tuilhis: de “le-lilerts ét L Pré: 
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par Claude SURLANDE 


un bruit de moteur 
s'était mêlé aux échos du soir dans les 


coeur du ciel rose, 
arbres, deux grandes ailes blanches a- 
vaient frôlé la lumière de l'eau, et quel- 
ques instants plus tard “I” était là. 

Il était là, silencieux, paré de toute 


| sa poésie. Il ne pensait pas à ses affaires. 


il ne pensait pas à son passé, il pensait 
à elle... et il allait le lui dire. Et cette 
minute-là, quoi qu'il arrivät un jour... 
cette minute-la serait toujours assez ri- 
che pour payer toutes les autres. 11 était 
venu vers elle, tout simplement, les mains 
tendues, et il avait dit: 

— Malène, je vous aime, et je voudrais 
vous épouser. À 

Ensuite, les choses n'avaient pas 
aussi simples qu'on aurait cru. Le prési- 


dent d'Harlet avait opposé de la résis- |- 
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été | 


tance: pas plus qu'il n'avait ébloui Malé- | 


re, le luxe des “Latour” n'impression- 
rait le vieux magistrat 

Lors du mariage de sa fille ainée, il 
avait accueilli r 
fils. Mais beaucoup de choses l'inquiétaient 
lointain, 


son passé surtout,.. son père 


Jean Sellier comme un] 


! chez Ivan: sa vie fiévreuse, sa fortune, | 


qui avait sacrifié son foyer pour on ne| 


savait quel combat... 

Le père de Malène avait longuement 
hésité, recueilli des renseignements, eu 
d'orageuses conférences avec Ivan. 

Et puis, il avait regardé sa fille au fond 
des yeux, et c'est là qu'il avait puisé le 
“oui” définitif. ! 
ge Dieu te protège, mon enfant, 
i 


murmuré. 
Le] Lé LE 

…— Alger... C'est facile... Je vous ai 
laissé toutes les consignes, vous avez 
l'habitude ,.. Je vous téléphonerai les 
marchés ... il y aura probablement ur- 
gence, vous doublerez < 
nuit... Prenez, bien entendu, les déci- 
sions courantes.,, Je vous confie la 
“boite”. 

— OK. J'attends les ordres pour la 83D,. 

— Bonsoir, Bernet. Merci. 

— Bonsoir. Bon voyage. 

La voiture s'est arrêtée. Ivan Barnine 
descend et s'adresse au chauffeur: 
Eugène, vous allez conduire M. Ber- 
net chez lui. Ensuite, vous prendrez les 
instructions de Madame. 

Au moment de disparaître, Ivan se ra- 
vise, 

— Dites, Bernet... Pour la Marine, 
voyez avec Jean Sellier.., Tout ce qu'il 
voudra, bien entendu .., La tâche urgente 
est de servir le pays d'abord. Livraison 
rapide .., Matériel impeccable. 

— Compris. : 

Une dernière poignée de main à son 
directeur et l'industriel pénètre sous le 
portail du petit hôtel, moderne, proche 
du Bois, où Marie-Hélène est installée 
et où il campe près d'elle, au moindre 
instant de liberté. È 

Après un stage de quelques minutes 
dans la salle de bains, il se dirige vers 
le salon. 

Pendant toute sa jeunesse, au retour 
de l’école ou de l'usine, et aux lendemains 
de voyages, il a eu l'habitude d'entrer 
baiser la main de sa mère, au salon, à 
l'heure du thé, parmi les visites du jour. 
Tout naturellement, en pénétrant dans 
sa maison, il va baiser la main de sa fem- 
me, au milieu des mêmes visites, boit un 
verre de porto, dit les mêmes phrases 
mondaines et se retire dans son cabinet. 

Ce soir, l'appartement est obscur, per- 
sonne ne prend le thé. Marie-Hélène n'est 
pas là. Ivan est un peu déçu, mais ré- 
fléchit à un plan qu'il faut modifier 
avant ce départ pour Alger. Des formules 
roulent sous son front, las, plus que G'ha- 
bitude. | 

La vie est un engrenage terrible! C'est 
peine perdue que de vouloir lui imposer 
un rythme. Le bonheur personnel, le sou- 
rire d'une femme qu'on aime, la joie de 
sa présence et de son parfum: Ivan a tout 
cela près de lui. Mais quoi? demain il sera 
en Algérie, et dans huit jours en Turquie. 

Et c'est beaucoup mieux ainsi: il n'aura 
pas le temps de penser à cette lettre, cette 
triste lettre reçue la veille et qu'il faut 
dissimuler à tous et tâcher d'oublier. Il 
n'aura pas le temps de penser à certaines 
choses qui se passent de l'autre côté de 
l'Europe, si loin de lui, si loin de Malène 
surtout. ; 

Ah! maintenant qu'elle est là, cette 
créature belle et fragile, au regard tendre, 
aux mains douces, au coeur vulnérable, 
il ne faut à aucun prix qu'elle puisse se 
douter de tout cela.., Ivan l'a promis 
au père de sa femme. Ivan est un homme 
qui tient sa parole. k 

bonheur de Malène, cette chose pré- 
cieuse dont il s'est chargé! Voici que sous 
l'empire de la fatigue de ce soir, il doute 
de lui: “Est-elle heureuse, après tout?” 

En pénétrant dans son bureau, il éprou- 
ve une sensation de tiédeur, vaguement 
parfumée. Du feu? C'est une idée de sa 
femme, certainement. Mais il y a plus 


avait- 


les équipes de! 


à peu les traits du jeune homme. qui s'est 
tu. 
- Malène, j'ai une autre idée. 

Elle entre dans le jeu: 

— Une bonne idée? 

Un projet pour nous deux. 
Ensemble? 

Si tu veux bien. 

Ah! Si je veux! 

Sans savoir? 

Sans savoir 

se met à rire: 

Ta confiance me fait peur! 

“Eh bien! voila: les moteurs “Latour” 
tournent parfaitement rond ces temps-ci. 
Bernet s'en tire à merveille... et nous 
n'avons pas fait de voyage de noces, alors? 

Ells noue ses bras à son cou. 

— Alors, nous partons, tous les deux! 
C'est cela? 

— Voilà le programme: Alger et les 
marchés d'abord 

— Bien entendu. 

— Ensuite, j'ai quelques jours de liberté. 

— Magnifique! 

Nous pourrions faire un tour en 


Italie avant de gagner Istamboul en avion. | 


j'y ai une affaire importante, Retour par 


| la Grèce et le Tyrol. Cela va? 


oue du feu pour chauffer l'air. 1 y a| 


cette charmante présence qui lui sourit. 

— Toute seule, Malène? 

Elle a levé vers lui un regard bleu qui 
reflète tout! La joie intérieure et la danse 
du feu. k 

— Mais non. J'étais venue te retrouver 
ici et, tu vois, je te tiens compagnie, tu es 
mon beau prisonnier depuis une heure. 

Elle tend ses mains. I! s'est approche et 
pose deux longs baisers sur les poignets 
minces aux veines bleues. Il ne dit rien... 

Ivan s'est laissé glisser près d'elle au 
bord du feu, il la sere contre lui et, peu 
à peu, elle a laissé tomber sa nuque bou- 
clée sur son épaule. Mais, brusquement, 
elle porqeit que son mari lui échappe: son 
bras se fait indifférent, sa pensée absente. 
Et la phrase éternelle de l'amour inquiet 
lui vient aux lèvres, discrète, presque 
impersonnelle: 

Ivan, ami, qu'est-ce qui vous tour- 
mente? : 

Il sursaute, comme réveillé tout à coup, 
il se tait un instant, au bord de la vérité, 
puis se ravise et s'abrite derrière un sou- 
rire un peu las: : 
alène, ma petite-fille, surtout n'aie 
pas l'ombre d'un souci à mon sujet. Un 
mot, une pensée tendre de toi et il n'y a 
plus de tristesse possible. , 

Sage, Maric-Hélène se garde d'insister. 
Elle dit seulement aù bout d’un instant: 

— Tu es fatigué? 

— Mais non, chérie, Seulement, je dois 
partir pour Alger dans la nuit. 

Elle ne peut voiler une intonation de 


| regret: 


— Encore! Toujours! 

— C'est nécessaire 

— Et mère avait téléphoné avec insis- 
lance, au sujet de 
sonnier. 

— Tu y tiens? 
— Moi? Oh! grand Dieu! Mais Ivan, 
si c'est nécessaire, j'irai seule... comme 
tu voudras. 


| 


! 


— C'est merveilleux. Je suis sûre que 
{u vas m'accorder plus d'une semaine. 

— Oh! oui. D'Istamboul, nous pourrions 
revenir jusqu'à Zurich par le train. J'y 
ferai envoyer une voiture et je te mon- 
trerai la Suisse. La montagne, au prin- 
temps, cela vaut que tu l'aimes 

Quelques instants plus tard, ils comman- 
dent leurs valises et se font servir un 
diner léger. là, entre le chien noir et les 
büûches, sûrs, tous les deux, qu'ils tien- 
nent bien fort par les ailes, pour une se- 
maine enchantée, la vraie forme de l'oi- 


seau bleu, ÿ 
CHAPITRE IV 
Cet inconnu!... 


Est-ce le décor d'un drame? Ou mieux, 
tout l’art des hommes, leurs prières, leurs 
chants, leurs espoirs, pétrifiés là, au clair 
de lune, autour de cet amour immobile, 
dé cet accord de deux êtres jeunes, nés 
pour s'éprendre ensemble de toutes les 
formes de beauté? 

Marie-Hélène et Ivan réalisent leur rêve 
de voyage à deux et, ce soir, avant l'heure 
brillante des spectacles et du souper, 
ils sont venus errer parmi les vestiges de 
la Rome d'autrefois. 

Blanche comme une femme sculptée, 
Malène tend vers le lointain son bras 


— Là-bas, c'était le port d'Ostie? 

Le regard d'Ivan a suivi le geste et il 
lui semble que la main pâle désigne un 
point du ciel devant eux. Une étoile verte, 
un peu plus grande que les autres, fixe 
tout à coup l'attention du jeune homme et 
la retient. 

Malène, à son tour, regarde l'astre nou- 
veau. 

— Je ne l'avais jamais remarquée. Com- 
me elle est jolie! 

Oui. On la voit rarement, surtout 
dans nos régions. 

A l'instant de poursuivre, il retient la 
phrase commencée. 

— Tu sais son nom? 

— Son nom... pourquoi? 

— Tu ne sais pas le nom des étoiles? 

— Qu'importe son nom véritable! les 
tziganes l'appellent l'Etoile du Seigneur. 
Elle apparait là-bas les jours précurseurs 
de victoire. 
nous serons en retard. 


L'Opéra royal est paré comme un écrin, 
Pour ce soir de gala, les femmes font 
assaut de sourires et d'élégance. 

Sur ia scène, Ariane, l’ensorcelée, sou- 
pu2 de mélancolie: 

Je me sentais une humble chose 
Dont il ferait 
Ce qu'il voudrait... 

Dans une avant-scène de gauche, une 
femme au teint nacré, aux yeux doux, 
droite dans une cape de satin bordée de 
zibeïine, tend vers la rampe son front 
blanc. 

Derrière elle, deux hommes en habit, 
deux blonds, ou plutôt, deux apparences 
du même homme: l'un, plus sobre, plus 
distingué, plus jeune aussi malgré sa te- 
nue grave: Ivan Barnine; l’autre, souriant 
et lointain, avec son regard aux reflets 

lauques, que Marie-Hélène sent peser: 
AN de Varileff, diplomate près du Saint- 

iège. 

— Ta générosité avait tort, Ivan. Ren- 
voyer Marika Selki dans ses montagnes, 
après avoir sollicité son pardon, c'était 
chevaleresque et dédaigneux, mais c'é- 
tait une faute, mon pauvre ami, Tu ne 
sais donc pas ce que cette fille est devenue 
là-bas? 

— Non. 

— Alors, de quoi t'es-tu mêlé? 

Ivan Barnine étouffe un rire bref: 

— Ce n'était pas de mon plein gré, 
crois-le, 

— Raison de plus. Tu aurais dû com- 
prendre qu'elle était dangereuse... Elle 
porte partout au milieu des montagnards 
de ton père sa passion de révolte et de 
combat. Sans elle et sa propagande, il y 
a longtemps que Vladimir aurait fait sa 

— C'est beau! 

Il emprisonne la main de Malène dans 
ses doigts fiévreux. 

— C'est toi qui es belle, Viens, chérie, 
soumission. 

Ivan articule, d'une voix sourde: 

— As-tu jamais vu un Barnine se sou- 
mettre? 

L'autre rit en silence pendant une mi- 
nute. 

— lvan Barnine, tu ne changeras ja- 
mais. Tu as eu beau t'instruire et te çul- 
tiver, et renoncer pour toujours à la fo- 
rêt et à la steppe, tu te révoltes encore, 
comme autrefois, à la chasse, lorsque l'i- 
sard nous échappait derrière les pics. Tu 
n'es pas taillé pour l'échec. 

— eV je suis resté l'homme que 
j'étais. Mais c'est celui-là justement qui 
a chois'..,. et c'est pour cela que c'est 
définitif. 

Ils taisent leur murmure, Derrière la 
rampe. les chanteurs ont entamé le grand 
duo: “Dis que tu m'aimes”, et leurs voix 
sont belles. 

Marie-Hélène frissonne, toute au spec- 
tacle, semble-t-il Elle tourne un instant 
vers Ivan un fin sourire, puis rend son 
regard à la scène couleur d’aurore. 
Seulement, Barnine, ton père est 
vieux ... il est malade... 

— ]l est malade? 


Ivan conserve son expression calm 
d'homme bien élevé qui écoute un opéra, 
seulement sa main gantée broie le carton 


flace du programme et sa voix passe mal 
entre ses dents : 


ignoré où due US delete is 
é à une 
parole donnée... j'ai promis de ne ja- 
mais retourner là-bas 


Varileff élève alors imperceptiblemert 


— lvan, tu me me comprends pas. Je 
sais très bien que tu ne peux rien de po- 
sitif pour ton et que tu ne l'aideras 
pas dans sa tâche, ce n’est pas cela. Je pen- 
sais seulement à rendre moins désolés ses 
derniers mois. Il ne peut plus sortir de 
sa province, il est trop tard, et puis. il a 
le e caractère que toi. Mais tu es 


| jeune, tu es puissant et, au retour de Cons- 
| tantinople, tu vas passer à cent kilomé- 


| 


| 
| 


tres de lui. 

— Ce ne sont pas les kilomètres qui 
nous séparent. 

— Ce ne sont pas les sentiments non 
plus, il t'aime toujours, lui... et te re- 
voir, ce serait sa consolation. 

— Varileff, pourquoi joues-tu ce jeu? 

— , Vous n'êtes pas brouillés à 
mort, que diable' Et ce ne sont pas les 
embüches qui te font peur... D'ailleurs, 
j'arrive de là-bas, il y règne depuis quel- 
que temps une trêve relative, je ne sais 
ce que cela présage, mais profites-en. Je 
puis te’ procurer un sauf-conduit... tu 
seras parfaitement indépendant, je te l'af- 

rme. Tu passeras huit jours chez ton 
père. Les usines “Latour” n'en mourront 
pas, Et quand, d’ici peu de temps, il sera 
assassiné, tu auras du moins la conscience 
tranquille, 

— Tais-toi, Serge. ( 

— Hélas! rien n'est plus probable, 
Ivan regarde le profil délicat de sa fem- 
me, qui se détache en nuances douces sur 
la paroi sombre de l'avant-scène, il reste 
muet un instant, puis se retourne vers 
son cousin: 

Non, murmure-t-il, j'ai promis, 

Et le silence, une fois pour toutes, se 
referme entré eux. 

Et me voici seule, laissée, 

, Si blessée... 
chante sur la scène la belle fille blonde. 

Est-ce le désespoir d'Ariane trahie? Sur 
la joue poudrée de Marie-Hélène, une 
larme lourde et lente fait son chemin. 

Ivan, les yeux sombres, regarde couler 
cette larme. 


Malène sourit. 

— Au revoir, mon cousin. Je suis hwu- 
reuse de cette rencontre et de cette occa- 
sion qui m'a été donnée de vous connaître. 

Et la jeune femme disparait dans le 
palais Renaissance, où son hôtel est instal- 
lé. Ivan la suit, muet et triste, Arrivé 
dans leur appartement — trois pièces 
fleuries s'ouvrant sur la perspective de la 
Rome antique — le jeune homme échan- 
ge rapidement son haibt contre une veste 
d'intérieur et se dirige vers son bureau, 

— Couche-toi, chérie, Tu es toute blan- 
che de fatigue. 

“Je viens de trouver en bas une lettre 
de Sellier; j'ai des instructions à trans- 
mettre à Bernet à ce sujet. 

— Tu as des nouvelles de Jean? Mar- 
got va bien? 

— Très bien, elle t'embrasse, dit-il en 
M art la porte, 

Et la jeure femme tout en ôtant sa 
robe, pense qu'Ivan est bien loin ce soir. 
C'est comme s'il avait hâte de se débar- 
rasser d'elle, d'être seul. 

Et toujours cette prévenance affectu- 
euse, Sasspérante. 

lalène s'est assise devant sa coiffeuse: 
un à un elle enlève ses bijoux et ne garde 
au doigt que son alliance d'or. Elle brosse 
ses cheveux, puis s'enveloppe dans un 
peignoir de satin rose, 

n instant, elle écoute: du bureau ne 
vient aucun bruit, seulement l'écho d'un 
souffle inégal. 

Et tandis que s'écoulent autour d'elle les 
minutes silencieuses de la nuit, une angois- 
se intolérable parcourt Malène, 

Ivan lui échappe! Il s'est réfugié, pour 
souffrir peut-être, dans un monde inac- 
cessible, dont il la chasse .., et son coeur 
se libère d'elle. 

Va-t-elle le perdre, cet homme mysté- 
rieux qu'elle aime? 

. C'est absurde! Une prière lui vient aux 
lèvres: 

— Mon Dieu, zidez-moi, je ne puis rien 
sans votre secours. 

Elle pousse la porte: les roses qu'elle 
a disposées le matin sur la table se fanent 
avec un parfum de choses mourantes, 
Seule une lampe de travail éclaire des 
pions épars, et les mains inactives d’Ivan. 

a nuque penchée, les épaules lourdes, 
le jeune homme est absorbé dans sa lec- 
ture, Il ne voit rien d'autre, il n'entend 
rien. 

Et Malène doucement s'approche, 

Une feuille est poste sur le bureau, une 
feuille couverte d'une écriture dure que 
la femme d'Ivan n'a jamais vue. 

Lire aussi? Elle ne devrait pas, sans 
doute... Mais il lui semble que ce papier 
blanc détient le secret de son destin. 

Et, quand tout le bonheur est en jeu! ... 

“Mon grand fils, 

“Nous avons vécu loin l’un de l'autre: 
c'est ma faute. 

“Je re sais plus si c'est par un mauvais 
orgueil, ou par amour pour ta mère... 
a moins que ce ne soit pour la sécurité 
de ton avenir, que je t'ai exclu de ma 
vie, à l’âge où tu étais sur le point de pou- 
voir comprendre. 

“Voici que ton existence est fixée. Tu 

me l'écris et le courage me manque au- 
jourd'hui, à moi qui ai eu tous les cou- 
rages, pour garder le silence envers toi, 
comme je me l’étais promis. 
. “J'ai voué ma vie à une tâche ingrate, 
je l'ai cru juste, : + j'y crois encore, mais 
elle est compromise et je ne la termine- 
rai pas... je le sais, c'était écrit. 

."Et si je pouvais un jour te revoir! ne 
füt-ce qu'un instant!” 

Fe Marie-Hélène pose sa main sur l'é- 
paule d'Ivan, ]1 sursaute et lève vers elle 
un visage ravagé. 

Il rencontre le regard de la jeune fem- 
me et il comprend, 

En face de Malène se dresse alors un 
homme aux yeux sauveges, aux mains 
contractées, aux épaules frémissantes, 

— Tu as lu cette lettre? 
à a le dents tellement serrtes ee les 

1ots sont presque imperceptibles. Inter- 
dite et effrayée, elle fait our. de la tête, 

Va-t-il se jeter sur elle et la brutaliser? 
On le dirait. Il l'a saisie par les deux bras 
et l’attire avec violence. 

* u > lu ge ge U 
lors, devant cette colère glacée, Ma- 
rie-Hélène d'Harlet se révolte: 

— Oui, je l'ai lue... ét j'avais le droit 
de la lire. 

— Non!... 
quisitions ... 

Elle ploie maintenant, la tête renversée. 
Les doigts du jeune homme, crispés sur 
la chaire fine, y marquent leurs traces 
douloureuses; le souffle bref, la mâchoire 
dure, il la maintient d'une poigne d'acier. 


Je ne veux pas de ces in- 


| Elle le regarde bien en face, sans une 


— Coinme tu as päli! ]1 se fatigue, sa | 


tâche l'épuise, on murmure contre lui, on 
l'accuse de faiblesse ... il ne se montre 


la soirée chez les Mes- | plus assez et ses hommes sont sauvages. 


tu sais bien. I] y en a de jeunes, qu'il 
gêne et, dans la famille, cela nous inquiète, 
Mère pleure quand elle en parle! Mais, 
tu comprends, là-bas, on est “Gouverne- 
ment”, ou on est “Barnine”. Or les Varileff 


Une expression de gaisté envahit peu | sont ‘ Gouvernement”, 


plainte, et, ce qu'elle rencontre, au delà 
de la colère mauvaise, c'est la souffrance 
d'Ivan. 

Lentement, il desseire son étreinte et 
se laisse retomber sur le fauteuil, le front 
sur ses deux mains jointes. Tous ses mus- 
cles frémissent. 

— Mulène, je suis une brute. Pardonne- 
moi 


(à suivre) 


Nos Lecture 


L'année 1950 a marqué le cen- 
tenaire de la naissance de deux 
de nos meilleurs poètes de la pé- 
riode héroïque de nos lettres, Il 
convient de ne pas laisser passer 
inaperçu ce double anniversaire 
et de profiter de l'occasion pour 
rappeler à la mémoire trop volon- 
tiers oublieuse des Canadiens ces 
deux piconniers de notre poésie, 
William Chapman et Nérée Beau- 
chemin, dont les noms sont enco- 
re respectés mais dont, semble-t- 


diana. 11 faut toutefois respecter 
les exigences de Ja raison et de 
la mesure et ne point tuer une 
fois de plus ces oeuvres peu vivan- 
tes en les anéantissant sous une 
avalanche de panégyriques inspi- 
rés davantage par un faux patrio- 
tisme que par un réel respect des 
vertus réelles qui animent les 
meilleures pages de ces deux poë- 
tes. C'est ce que, pour ma part, je 
veux tenter d'éviter dans ces quel- 
ues paragraphes inspirés par 
l'admiration réelle que j'ai tou- 
jours eue pour les trop rares mo- 
ments où l’un et l’autre de ces 
poètes ont atteint à une authenti- 
que beauté. 
On se souviendra que William 
Chapman est né à St-François-de- 
Beauce, d'un père anglais et d'u- 
ne mère canadienne de langue 
française, et qu'après ses études 
au coliège de Lévis et à la facul- 
té de droit de l'Université Laval, 
il décida de se faire journaliste. 
Après avoir travaillé à La Patrie 
et à La Minerve, il accepta le pos- 
te de secrétaire du procureur gé- 
néral de la province de Québec: 
plus tard, Ottawa l'appela et il y 
vint occuper le poste de traduc- 
teur au Sénat, après avoir été li- 
braire. Les plus anciens citoyens 
de la capitale se souviennent de 
lui; il y est décédé en 1917, après 
avoir publié cinq volumes de poè- 
mes et autant d'oeuvres en prose, 
On se souviendra également de 
sa querelle avec Louis Fréchette 
qui n'est pas une des pages les 
lus glorieuses de nos lettres. Ni 
un ni l'autre n'en sont sorti 
grandis. L'un et l'autre furent ro- 
mantiques à l'excès, disciples trop 
serviles de Victor Hugo et em- 
pruntant volontiers au maître ce 
que sa poésie offrait de plus con- 
testable, la rhétorique, l’hyper- 
bole, les procédés de développe- 
ment par mode d'antithèse, de ré- 
pétition ou. de parallèle, la décla- 
mation et quantité de clichés. 
Mais on retrouve chez l'un et chez 
l'autre, et davantage chez Fré- 
chette que chez Chapman, il faut 
bien l'avouer, l'ampleur du verbe, 
l'enthousiasme, un. certain fré- 
missement pathétique et un souf- 
fle certain. On souhaiterait ce- 
pendant que l'un et l'autre eus- 
sent appris de leur contemporain, 
Alfred Garneau, qu'il n'est pas 
nécessaire d'élever la voix très 
haut pour toucher et que le char- 
me et la douceur ne sont point 
des défauts à fuir, mais des qua- 
lités à cultiver. C’est lorsqu'il lui 
arrivait de retrouver une simpli- 
cité trop absente de notre produc- 
tion poétique à cette époque que 
Chapman réussissait le mieux 
émouvoir. Il faut bien confesser 
que le poète des Fleurs de givre 
n'a rien laissé qu puisse l’immor- 
taliser; on lui doit toutefois quel- 
ques pages poétiques 
encore et qui trouven 


ui se lisent 
naturelle- 


les poètes canadiens dont les oeu- 
vres poétiques méritent d'être 
conservées dans leur totalité et 
c'est déjà un honneur que de 
pouvoir laisser quelques vers dans 
une anthologie qui, de génération 
en génération, ravit à l'oubli le 
nom et la part la moins périssa- 
ble d'un fabricateur de beauté. 
Et je serais fort étonné si les an- 
thologues futurs ne conservaient 
point toujours ces deux strophes 
qui, sans atteindre aux plus hauts 
sommets, méritent mieux que 
l'oubli: 


Notre langue naquit aux lèvres 
des Gaulois. 

Ses mots sont caressants, ses 
règles sont sévères; 

Et, faite pour chanter les gloi- 
res d'autrefois, 

Elle a puisé son souffle aux re- 
frains des trouvères. 


Un jour, d'âpres marins, vénérés 
parmi nous, 

L'apportèrent du sol des men- 
hirs et des landes, 

Et nos mères nous ont bercé 
sur leurs gencux 

Aux vieux refrains dolents des 
ballades normandes ,., 


Nérée Beauchemin est d'un au- 
tre pays, et cela est également 
vrai de sa poésie, Chez Jui, le ro- 
mantisme est discret et s'appa- 
renterait davantage à celui d'un 
Theuriet qu'à celui d'un Hugo. 
Médecin, il s'est appliqué toute sa 
vie à atténuer les maux de ses 
patients de Yamachiche où il est 
né et qu'il n'a pas quitté. Il sem- 
ble qu'il n'ait point eu d'histoire, 
comme les peuples heureux; mais 
c'est sans doute la encore la plus 
belle histoire. Il faut nous réjouir 
de la chose et, au lieu de cher- 
cher à expliquer ses poèmes par 
leur contexte vécu, comme ai- 
ment à le faire tant de professeurs 
en mal d'explications saugrenues, 

oûter tout simplement ses plus 

Iles pages. Beauchemin et Gar- 
neau ne sont pas nécessairement 
les plus grands poëtes canadiens 
de langue française du siècle der- 
nier — on ne peut ignorer Cré- 
mazie et Fréchette — mais ils 
sont peut-être les meilleurs arti- 
sans de je que nous ayons eus 
avant Nelligan, Delahaye et Mo- 
rin. Il y a ici et là dans Les Flo- 

matu , qui datent de 
1897, des procédés trop faciles, 
mais ces poèmes historiques, ces 
idylles amoureuses, ces paysages 


il, l'oeuvre n'est guère lue que aq 
par de rares amateurs de cana- | 


S 


: doux ont une délicatesse d'inspi- 
ration à laquelle convient bien ce 
style un peu pâle qui n'est pas 
sans charme. Plus tard, le poète 
atteindra à plus de concision, à 
plus de densité, mais sans perdre 
certaines formes vaguement ar- 
chaïsantes qui plaisent dans ces 
évocations familières et émues des 
heures douces et pieuses des foy- 
ers. et des champs de son petit 
pays. 

On se souviendra de la gloire 
u'a value à son auteur La Clo- 
che de Louisbourg. Beaucoup ont 
|{crié au chef-d'oeuvre. On me per- 
| mettra de penser qu'il y avait là 
| quelque exagération, La Cloche 
| de Louisbourg est un des plus jo- 
lis poèmes de son époque et un 
| poème qu'on lit encore avec un 
| réel plaisir après cinquante ans 
| Mais Beauchemin a écrit d'autres 
| poèmes qui sont égaux en beauté, 
teis Roses d'automne et Liturgie. 
Ce dernier poème a la belle et no- 
ble et simple solennité de la mes- 
se, comme en font foi ces quel- 
ques vers: 


Précédant le flambeau et le thu- 
riféraire, 

Et, bar deux induts, en triom- 
phe escorté, 


Le diacre, portant haut l'évan- 
géliaire, à 
| Monte à l'ambon, parmi l’en- 
cens et la clarté. 


Il monte, glorieux, et sur l'ai- 
gle de cuivre, 

Dont la grande aile semble ou- 
verte pour l'essor, 


PAGE QUINZE 


DEUX CENTENAIRES 


par Blaise ORLIER 


Il expose, 
livre 

Tout fleuronné de pourpre et 
tout niellé d'or. 


Sur le vélin sacré par trois fois 
il balance 


L'encensoir et, tourné vers le 
de ty 

1 chante .., 

C'est là, me semble-t-il, une 
parfaite réussite avec un sujet 


des plus difficiles, Les sujets les 


plus simples sont les plus diffi- 
ciles et ce r'est pas le moindre ti- 
tre de gloire de Beauchemin que 
d'avoir pu voir et faire voir com 
me pour la première fois ce que 
tant de fois l'on a regardé et point 
vu. 

Chapman et Beauchemin ont 
aidé notre poésie à sortir de ses 
balbutiements prosodiques en ma- 
nifestant, le dernier surtout, un 
réel souci de la forme belle char- 
gée d'émotion poétique, La plus 
grande partie de leur oeuvre a 
vieilli et ne mérite point de sur- 
vivre. Mais l'un et l'autre survi- 
vent dans la mémoire et le coeur 
des Canadiens qui parlent la ian- 
gue qui fut la leur et qu'ils ont 
su, à leurs meilleures heures, fai- 
re chanter pour leur joie et la 
nôtre. Ils ont apporté leur contri- 
bution à la naissance de notre 
poésie et ils occuperont toujours 
une place à laquelle ils ont droit 
dans l'histoire + nos origines lit- 
téraires. 11 convient de leur té- 
moigner notre estime et notre a- 
mitié après cette année qui com- 
mémorait leur naissance. 


D 


L'édition technique de la 
langue française en 1950 


Parmi les réalisations les plus 
intéressantes de l'édition cana- 
dienne, en 1950, il faut compter 
les ouvrages de documentation 
publiés par Belisle, Editeur, à 

uébec. 

En effet, trois séries différentes 
d'ouvrages documentaires et tech- 
niques ont été menées de front 
par cette maison qui comble ainsi 
un vide vivement senti de notre 
littérature technique, L'une de 
ces séries, paraissant sous le ti- 
tre général de “La Bibliothèque 
du Machiniste”, a produit au cours 
de 1950 quatre manuels d'un 
grand intérêt pratique et linguis- 
tique: “Les Outils Manuels d'A- 
telier”, “Le Manuel du Machinis- 
te”, “Ferblanterie et Soudure” et 
“Manuel de Réfrigération’”, 

Devant comporter éventuelle- 
ment sept titres, cette “Bibliothè- 
que du Machiniste’”’ forme une vé- 
ritable encyclopédie à l'usage des 
artisans du métal, de la réfrigéra- 
tion et des machines à vapeur. 
En plus de fournir les techniques 
propres à chacun des métiers en- 
visagés, chaque volume est bour- 
ré d'explications pratiques, sura- 
bondamment illustré et conçu se- 
lon les données les plus modernes 
de l’enseignement autodidactique, 
Dans un pays où l'anglais accom- 
pagne chaque perfectionnement 
mécanique ou invention venant 
d'outre-frontière, il fallait consti- 
tuer une documentation qui per- 
mit au lecteur et à l'étudiant d'ac- 
complir avec le moins d'effort 
possible la transition de l'anglais 
au français, L'éditeur de la “Bi- 
bliothèque du Machiniste” y a 
abondamment pourvu en faisant 
uivre chaque mot technique de 
on équivalent anglais et en com- 
plétant chaque volume d'un index 
analytique qui constitue un véri- 
table lexique bilingue du métier 
considéré, 

La deuxième réalisation d'en- 
vergure de Belisle, Editeur, est 
sa “Bibliothèque de l'Homme d’af- 
faires”, En parcourant le prospec- 
tus de cette série, nui comportera 
12 volumes une fois terminée et 
dont 9 sont actuellement disponi- 
bles, on éprouve une sensation 
éminemment réconfortante, En- 
fin, aux stages les plus délicats 
de ja finance, de la distribution 
des marchandises, de la vente, de 
la publicité, de l’organisation 


À Ets cours Cu du travail et de la 


| production, nous aurons doréna- 
|vant une documentation éprou- 
vée, compréhensible et d’une con- 
| sultation instantanée, De tous les 
| milieux, l'éditeur —— qui est à la 
fois l’auteur de trois des volumes 
formant la série — n'a reçu que 
| des éloges et de puissants encou- 
ragements à continuer son oeu- 
vre. En plus de la réédition, en 
1950, de ‘Crédits et Recouvre- 
ments”, “Organisation et Finance. 
ment des Entreprises”, “Marché 
|Mobiliers et Placements” et “La 
| Psychologie sppigues aux Affai- 
res”, la maison lisile a publié 
|“Principes généraux d'Organisa- 
| tion”, “Organisation de l'Emploi”, 
“Organisation de la Production" et 
“Organisation Financière et Ad- 
ministrative”. “Sélection et For- 
mation des Vendeurs” est actuel- 
lement sous presse et sera suivi 
de ‘Prospection de la Clientèle”, 
“Organisation du Service des Ven- 
tes” et “La Vente et la Publicité”, 
Enfin, une troisième série a été 
commencée avec un ouvrage qui 
s'avérera fort utile dans les cias- 
ses de travaux manuels et qui 
s'intitule: “Exercices de Menui- 
serie”. Ce sont des plans d'arti- 
cles fort divers qui peuvent être 
exécutés dans les ateliers scolai- 
res ou d'amateurs, Le volume en 
contient 105, allant des jouets les 
plus simples aux meubles rudi- 
mentaires pour le camp, le par- 
|terre, les terrains de jeu, etc. 
| L'ouvrage est conçu de manière 
| à former le vocabulaire technique 
des élèves tout en leur procurant 
d'intéressants modèles à réaliser. 
|Les folumes à venir embrasse- 
ront la fabrication d'articles plus 
difficiles, allant jusqu'aux meu- 
bles de style et une grande varié- 
|té d'accessoires toujours commo- 
| des. . 
| On s'en rend compte, la litté- 
: rature technique progresse de fa- 


çon remarquable à Québec. Nous 
ne saurions trop insister sur l’ur- 
gence de favoriser par tous les 
moyens la diffusion des ouvrages 
de cette nature rédigés en lan- 
gue française, bien faits et de bel- 
le apparence. La formation de nos 
artisans de demain et l'avenir de 
la langue populaire se trouvent 
intimement liés au souci que, 
dans les milieux ouvriers aussi 
bien que chez les hommes d'affai- 
res et les dispenhsateurs de l'en- 
seignement, on voudra mettre à 
diffuser une documentation bien 
à point, sérieuse et spécialement 
adaptée à nos besoins, 


Ai 
De propos en propos 


On vient d'inaugurer à Lone 
dres à la “Royal Academy” une 
e#position de peinture française 
de 1900 à 1950. 

On peut y voir, notamment, 
des Matisse, des Vuillard et des 
Bonnard, parmi les plus beaux. 

* Li L1 


Dans la collection “Que sais- 


je?”, M. René Lalou vient de pu- 
{blier, aux Presses Universitaires 
de France, un ouvrage sur le 
Théâtre en France depuis 1900, 
C'est, en cent vingt pages et cinq 
chapitres, un tableau complet de 
l'activité dramatique de la Fran- 
ce depuis le commencement du 
siècle. 
. 7 . . 
Si l'Elimi- 
. 
nation Non- 
C] Mal de tête 
C] Indisposition à 
l'estomac 
[] Indigestion 
C] Perte de Sommeil 
[] Nervosité 
[7] Manque d'appétit 
C] Vent dans l'estomac 
Prenez le Novoro du Dr. Pierre 
Ce Soir — Voyez Comment 
Vous Vous Sentirez 
Mieux Demain 
Ne souffrez pas sans nécessité un autre 
jour. apr Novoro g Pierre 
vuvé temps. us qu'un 
CSL Do siomarchique et 
carminative composé de (pas seule- 
ment un ou deux) mais 18 des herbes 
de la Nature, racines et botaniques, 
Une formule exclusive, Le Novore 
fait travailler les intestins non-chalants 
et les aide à rejeter les dé. 
chêts embarrassants, chasse 
les gaz de la constipation 
et gonflement,"et fait une 
sensation comiortable de 
chaleur dans l'es. 
tomac, Prenez le 
Novoro du Dr. 
Pierre dans voire 
uariier aujour- 
‘hui ou bien 
{sites chercher 
l'offre speciale 
“pour faire con. 
naissance.” re 
—__— 
[Envoyez ce coupon 
Spéciale” Maintenant 
O Ci + Inclus 5100, Env mel 


franco port une bou régu- 
lére de 11 onces de NOVORO. 
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nber UHR At T ET VENTE de pro- | , 5 | 
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anuuves — 44 ont ne Ütles Chien RC ar uxXUry eer tures diaphanes, extra fines — qui plairont à tous les 
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| smbre; avec ou sans pension: pour | J.-L. Turenne, C.P. ©. St-Pierre-Jo- | $ | des costumes de EATON, pour la parade de Pâques 
dresser à 117 A-À Marion Pré 4 ar nt d'a obus tn . cts insoniré _——. | a. 
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tchot, $t-Boniface 192-TF meublées A ssi ur cham bre meu- / 2 h 
blée. Adultes seulement. Personnes f 1 es bas, Rez-de-chaussée, 
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S'adresser À 531, rue] "Meublée, à Avec 2 jeunes! face, Téléphone: 204 493 336-470 
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ence — # St-Jean-Baptiste, Man. 328-48C. | A VENDRE — Robe blanche de mariée, midi, et non pas le lundi soir 12 | A D CE | à Winnipeg sera de 
' commence en satin garni de dentelle. Grandeur: Retraite paroissiale mars. Nous faisons ce A] eva iers fié à Mme O. Bonne, assistée de | 
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Téléphone 35 226. Jureaux de Poste, doivent être en- | Miison de 3 chambres, lot de 2 acres: à LUE : C 1?. Le Frère For- 
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par des experts, Allard Motors & Im is, 257 de t in tout Records: même Fred L. pourrait oi Ac S 5 i | | Permanente à troid 
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Ondulations à froid n ” |" 4 air Chaud avec fn, her: COMBISL ae ù teau et la faucille de Lénine, au- 4 75 
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à choverk  avtet Téléphone 924 012 nier, $45,000.00, Prix, bâtisse et amé-| &*, maison neuve de 8 chambres, 1 4 S. 2 dire du g à 
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, . Le soir NORRIS nn Frs de 8 Le émouvant, sera montré de nou-| Après-Tout à la période des ques- Edifice Stobart (à côté du Lyceum) 
de rement û Réparations de M. J.-R. POIRIER, tél. 41 876 chauffage automatique. Prix, $10,000. | veau à Winnipeg, mais, cette fois, tions? S'il n'a pas applaudi, il 
2 PS ge re ae PR man 340-470, st-Boniface —, Cottage moñerne de 4 aux prix habituels. C'est au théâ- | n'a pas dit grand'chose de son 
GOLDEN BEAUTY SALON point Pens) possession le ler mai, Prix, 8780000, | tre Metropolitan qu'il sera dérou- | propre aveu. Qui ne dit rien, con- | 
mumeuble de Golden Drugs, e Briquets de toutes marques C. R. DUFAULT LIMITED termes. lé, à partir du vendredi 9 mars|sent. | 
€ Mary's et Hargrave, à 1 COMMANINES PAR LA POSTE . , Norwood — Cottage ultra moderne de | JUSQU au jeudi 15 mars, prochain, Mais tout cela, c'est trop sé- | VERTURE 
e au sud de la station des auto WINNIPEG PEN SERVICE ENTREPRENEURS | 4 chambres, chauffage automatique La carrière de l'intrépide ‘Pu-|rieux, même pour le temps du! OU 
qe M 4 mg Ms 26 13, rue Lizzie, Winnipeg Chauffage - Ventilation à l'huile, Prix, $8,000.00. celle d'Orléans’, dont la foi et le} carême. Quant au Conseil Pro- 
M Eaton, Winnipeg (angle Logan) Plomberie 


le de parfum de Fran- 
donnée gratuitement 
permanente en 1951 


XQUIS Se 
avt chaque 


Téléphone 24 241 
1.-G.-E. Emond 


Propriétaire 


David Marion. 668 
E-J-K Arpin — Tél 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville 
ou compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 
commerce, FERMES de tous genres, HOTELS ou 
autres COMMERCES à la compagne, 


s'adresser à 


MARION et ARPIN 


St-Bonitace, Man. 


avenue Tach 
Bureau 208 023; 


— Tél. 201 028 
résidence 423 618 


516, édifice Melntyre 


ROYAL REALTY CO. 


Tél: 925 801 - 927 702. 


Consultez-nous pour un bon choix. 


Ventes et achats de propriétés de ville et de campagne. de fermes 
et de maisons de commerce 


J.-R. POIRIER, agent 


Le soir. téléphoner à M Poirier. à 41 876 


Diplômés du Collège 


d'Embaumement de Cincinnati 


‘ [A morluaire 


Desjardins -- McGee 


138, blrd Dollard 


St-Bonitace 


Tél. 201 467 


Importation anglaise de 
la fameuse marque ‘’Southwick‘’, drap Worsted 


Nous offrons cette ligne 


$64,50, pantalons supplémentaires, $21.00 


Tôle - Foyers mécaniques - Plan- 
chers en tuiles asphaltées — Clima- 
tisation - Plomberie - Toitures 


677, rue St-Joseph, St-Bonitace 
: 202 505 


Louis Matile 
& FILS 


Horloger Suisse 


238, rue Main, Winnipeg, Man. 
(Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 926 625 


Agent d'immeubles 


Achat et vente de maisons, 
commerces, fermes 


Pour un service courtois 


et honnête 
S'ADRESSER A 


APOLLINAIRE GENDRON 


529, rue Langevin, 
St-Bonifece, Man. 
TELEPHONE 202 531 


Apprenez la 
Télégraphie 


et obtenez un bon emploi 
sur les chemins de ter 


COURS DU SOIR 
Pour écrivez à 


SCHOOL OF TELEGRAPHY 
510, Edifice Mecintyre, rue Main 


renseignements. 


honez, le soir, de 7 h. à 
cie ee. au lundi au vendredi, 
à 931 689 


St-Vital — Rue Berrydale — Cottage 
moderne de 4 chambres, planchers 
de chêne, chauffage à air chaud, lot 
47 x 220. Prix, 56,900.00, ou meilleure 
offre. Possession immédiate. 


St-Boniface — Duplexe moderne de 8 
chambres; entrées privées; chauffa- 
ge automatique, 1 suite louée à 860 
par mois. Prix, $8,500.00; comptant 
requis, $5,700.00. 


Restaurant et logis de 4 chambres, dans 
dans bon yiage canadien-français, 
à 30 milles de Winnipeg. Vendra com- 
merce et ameublement pour $3,200, 
Loyer, $2000 par mois. Possession 
immédiate, 

S'adresser à 
Art. TOUGAS ou 4 A.-J, BOULANGER 
190, avenue Provencher 


Tél.: 208178 (bureau) 205 498 (rés.) 
FERMES A VENDRE 

{Centre canadien-français — 640 acres, 
550 en culture: reste peut facilement 
être cultivé. Maisons et bâtisses de 
ferme en double: électricité, eau en 
abondance, 3 milles du village et de 
l'école. Prix, 853.00 de l'acre; comp- 
tant requis, environ $20,000.00 

Dans centre canadien-français, 160 a- 
cres, bonne terre à blé ou autres 
grains, à 3 milles du village, Maison 
de 5 chambres, étable, poulaïiller, et 
électricité, eau en abondance, Pos- 


session le 15 avril. Prix, $53 de l'acre. 
Comptant requis, $5,500.00. 
Autre ferme dans centre canadien- 


français, à environ 28 milles de Win- 
nipeg, 480 acres, dont 400 en culture: 
le reste 2e être labouré facilement. 
Maison de 6 chambres sur cave, élec- 
tricité, bonne eau, grands hangars à 
grain, etc Terrain de première clas- 
se, Prix. $52.50 de l'acre, Comptant 
requis, $13,000, Possession immédiate. 


plus. 


S'adresser à 


| Art. TOUGAS ou à A.-J. BOULANGER | 


190, avenue Provencher 
Tél: 208 175 (bureau) 205 498 (rés.) 
| 337-410, 


D 


A VENDRE 
Maisons de ville établissements 
de commerce et fermes 
Service sûr, prompt et courtais 
Voyez René Pariseau ou 
W. C. A. Grant 
Venez, télépnonez, écrivez 
ou télégraphiez 


Four Provinces Investment Co. 
300. rue Main 
lei 925 266 Le soir, 935 995. 


Fondée 11 y a 36 ans. 


Pour autres fermes de 320 acres Ou | 


courage triomphèrent des armées 
anglaises et en firent une des 
héroïnes les plus remarquables 
du monde entier, est présentée 
dans ce film sous une forme vrai- 
ment grandiose et prenante. Ce- 
pendant, l’on s'y applique sur- 
tout à retracer les gestes de Jean- 
ne durant les deux dernières an- 
nées de sa vie, faisant ressortir 
les efforts qu'elle fit pour gagner 
la confiance du Dauphin, si faible 
de volonté, sa persistance à réor- 
ganiser son armée, et sa brillan- 
te victoire à Orléans 

Parmi les autres faits saillants | 
|que l'on met en vedette, signa- 
lons: le brillant couronnement du 
roi à Reims, la trahison des en- 
nemis de la Pucelle qui la livrè- 
rent au sinistre évêque de Beau- 


vais, son procès dramatique in- 
| tenté sous l'ironique accusation 
|d'hérésie, et enfin l'apothéose 
suprême: son martyre sur le bû- 
cher. 

Tous voudront voir ce film 
inoubliable qui fait revivre une 
page si pénible, mais en même 
temps si glorieuse de l’histoire 
de France. 


————— 


Central Park Jewellers 


438. avenue Sargent, 


Winnipeg 
HORLOGERS ET BIJOUTIERS 


L. BOURBONNAIS, prop 
Rés: 572, rue Côté, St-Bonitace 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tél: 726 456 


200, avenue Provencher, St-Boniface. * 


| vitée 


| sidente, 


| ticles de 


vencher, il se déridera lors de 
l'assemblée du Conférencier, le 
lundi 12 mars prochain, En effet, 
le Père Ramaekers, 
de St-Boniface, nous présentera 


une comédie jouée par ses élèves | 
de Rhétorique, Que nos Cheva- | 


liers se rendent donc nombreux, 
lundi prochain, afin de passer une 
soirée agréable, 


Au revoir et sans rancune. 
BISTOURI. 


| Thé des Dames 


de Ste-Anne 
C.WL, DE FORT GARRY 


Sous le présidence d'honneur 
de M. l'abbé M, Cournoyer 


Grâce à son dévouement inlas- 
sable, Mme H. Powells, après de- 


mande sur demande, a enfin réus- | 
si à obtenir de la compagnie de | 
{la Baie d'Hudson la salle “Bea- | 


ver”, ce qui nous permettra d'y 
tenir un grand thé pour venir en 
aide aux besoins de nos oeuvres 
paroissiales, Donc, pour le iundi 
12 mars, nous lançons une cha- 
leureuse bienvenue à tous nos 


| amis. 


Mlle Eleanor Boyce, Ph. D., in- 
d'honneur, adressera la pa- 
role, 

Ce thé est sous la direction gé- 
nérale de Mme H. Powells, qui 
recevra les invitées avec la pré- 
Mme L. Perry, assistées 
de Mmes S. Carrabre, W. Royal, 
L. Berry, J. N. Welsh et H. K'ey- 
sen. Le décor des tables a été con- 
| fié à Mme P. H. Gayner, aidée de 
| Mme G. Young. Mme W. Hamil- 
ton s occupera des dames qui ver- 


| seront le thé; Mme J. Soviak, des 


ssistantes, Mme J.-E. Trottier 
verra aux rafraichissements. Se- 
ra en charge du comptoir des ar- 
fantaisie: Mme J. Plouf- 
fe, assistée de Mmes Adolphe Car 
rière, Ed. Perreault et J. Beau- 


CHEZ HUOT 


Sur semaine, le magasin ferme à 6 h. p.m., y inclus le mercredi. Le samedi, à 7 h. p.m, 


du Collège | 


de la nouvelle agence des 
instruments aratoires Allis Chalmers 


par 


ALLARD MOTOR & IMPLEMENTS 


autrefois de St-Boniface, 
maintenant située à 
475, chemin Pembina, 


FORT ROUGE, WINNIPEG 


Le Choeur de la Société 
Philharmonique de Winnipeg 


présentera 


LE “REQUIEM” DE VERDI 


l'Auditorium 
le mardi 13 mars, à 8 h. 40 p.m. 


Sous la direction de Walter Kaufmann 


ORCHESTRE SYMPHONIQUE 


LOUISE ROY - MARY MORRISON 
GEORGE KENT - KERR WILSON 
SOLISTES 


CHOEUR DE 130 VOIX 


Billets en vente au Bureau de la Symphonie de Winnipeg 
270, rue Edmonton 


Téléphone 924 986 
Prix: $2.00 - $1.50 . $1.00 - .,75 - .50 


Sans oublier nos fameuses lignes, 


la spécialité de 
HUOT 
à partir de $48.00 en montant 


